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ANALYSE  SUCCINCTE 

D  E 

CET    ATLAS. 


i  OUR  rendre  le  compte  le  plus  fommairc  que  l'on  pourra,  de  la 
conftru6tion  de  cet  Atlas ,  on  fuivra ,  à  peu-près  ,  l'ordre  dans  lequel 
on  a  drelTé  chaque  Carte  ,  en  difant  un  mot  de  chacune.  Mais  avant , 
il  convient  d'expofer  les  motifs  qui  ont  engagé  à  placer  fur  ces  Cartes , 
des  lieux  qui  paroiflent  étrangers  à  Vmjîoire  Philofophique  &  Politique 
des  Etablijfemem  ù  du  Commerce  des  Européens  dans  les  deux  Indes  pour 
lequel  elles  font  faites  expreflement. 

On  n  a  jamais  multiplié  ces  lieux  fans  nécefllté  ,  &  pour  faciliter 
la  recherche  de  ceux  qui  font  cités  dans  cette  Hiftoire ,  on  les  a  mar- 
qués d'un  aftérique  ^.  D'ailleurs,  il  y  a  des  pays  que  M.  l'Abbé  Raynal 
rend  11  intéreffans ,  qu'on  ne  doit  s'attendre  ici  qu'à  une  difcuffion  pu- 
rement géographique  ,  fans  entrer  dans  d'autres  détails.  On  auroit  eu 
trop  à  perdre  en  les  comparant  à  ceux  que  donne  l'Auteur.  En  outre,  il 
ne  feroit  guère  poffible  de  placer  dans  ces  pays  d'autres  villes  ou  autres 
pofitions  que  celles  dont  il  parle ,  fans  augmenter  le  nombre  des  Cr-^rtes. 
Dans  ces  cas,  ce  feroit  fe  défier  de  l'attention  du  Ledbeur ,  que  de  penfer 
qu'il  lui  feroit  plus  facile  de  trouver  un  lieu  qui  l'intérefle  aâruellement , 
parmi  nombre  d'autres  dont  il  n'a  pas  encore  befoin ,  que  de  découvrir 
une  pofition  dans  d'autres  circonftances ,  parmi  un  moindre  nombre  de 
lieux  ,  qu'il  n'aura  que  rarement  intérêt  de  connoitre. 

De  plus,  l'homme  ftudieux  fera  quelquefois  tenté,  après  une  ledure 
iMtéreffame ,  de  promener  i^cs  regards  à  l'cntour  du  pays  dont  il  vient 
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de  voir  la  defcription ,  Hiiftoire  ,  le  commerce ,  ^c.  Tes  yeux  ne  s'y 
arrêteroient  pas  fans  peine  ,  fi  ,  au  lieu  de  riches  peuplades  ,  il  n'y 
trouvoit  que  des  déferts  arides.  Qii'il  lui  foit  donc  permis  de  fixer  , 
quelquefois,  fa  vue  fur  quelques  fites  heureux.  Si  c'eft  fortir  dufujet, 
c'eft  une  efpèce  de  digrelTion  qui  tend  à  l'inftrudion  &:  à  l'agrément  du 
Ledeur. 

En  méditant  cette  Hiftoire ,  foit  en  homme  d'état ,  en  philofophe  , 
ou  en  commerçant,  on  voudra  favoir  les  Haifons  poiTibles  d'un  pays 
qu'on  vient  de  connoître ,  avec  les  contrées  voifines  •■,  &  comme  un 
ouvrage  philofophique  offre  un  fond  inépuifable  de  réflexions  ,  on  pré- 
fente à  chacun  ,  le  foible  fecours  de  quelques  détails  géographiques  , 
avec  une  honnête  abondance  fans  fuperflu  ,  mais  qui  a  paru  préférable 
à  l'étroit  néce (Taire. 

Ces  Cartes  font  alTuJetties  à  une  projedbion  uniforme  &  géographique: 
les  degrés  des  parallèles  gardent ,  avec  ceux  du  méridien  ,  le  même 
rapport  que  fur  la  terre ,  &c  ces  cercles  fe  coupent  perpendiculaire- 
?nent  \  du  moins  autant  que  le  pafTage  d'une  furface  convexe  à  uns 
furface  plane ,  a  pu  le  permettre. 

L'  I T  A  L I  E  eft  fondée  fur  nombre  d'obfervations  aftronomiques ,' 
&  fur  un  plus  grand  nombre  encore  de  combinaifons  géographiques 
très-étendues.  Oïi  n'a  point  employé  les  obfervations  céleftes ,  fans  les 
avoir  auparavant  foumifes  au  plus  févère  examen.  Sans  cette  attention  y 
on  s'expoferoit  à  drelTer  les  parties  d'une  même  Carte  fur  une  échelle 
différente  :  la  miieure  partie  de  ces  obfervations  s'eft  trouvée  d'une 
très-grande  juftelTe.  Il  leroit  inutile  de  nommer  les  figurées  où  l'on  a 
puifé  le  peu  de  détail  que  le  format  de  ces  Cartes  a  permis  d'exprimer  j 
en  effet ,  à  quoi  ferviroit-il  de  dire  qu'on  a  employé  pour  la  Sicile  ,  la 
Carte  du  Comte  Schmettau  ,  en  quatre  feuilles  ;  qu'on  a  confulté  pour 
l'état  de  l'EgUfe,  la  Carte  des  PP.  Maire  &  Bofcowich,  en  trois  feuilles^ 
pour  l'état  de  Gênes ,  la  grande  Carte  de  Chafrion  ,  &c.  On  reconno-ît  à 
peine  ces  originaux  dans  une  fi  grande  réduction. 

La  T  u  r  clu  I  E  d'Europe  &c  celle  d'Afie  ,  font  appuyées ,  princi- 
palement ,  fur,  vingt-deux  points  où  l'on  a  fait  des  obfervations  aftrono- 
miques  ;  ils  font  répandas  dans  l'étendue  de  ce  vafte  empire  ,  ou  du 
moins  dans  le  champ  de  la  Carte.  Il  y  a  quelques-unes  de  ces  obferva- 
tions qui  ont  obligé  de  s'écarter  de  la  route  généralement  fiiivie  :  telles 
font ,  par  exemple,  celles  deTrébizonde  ^  d'Erzcrum.  Les  PP,  deBeze, 
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Dius  Se  de  Souatre  ont  donné  la  pofition  de  la  première'de  ces  villes.  Le 
P.  de  Beze,  qui  a  trouvé  le  moins  de  longitude-,  favoir,  \i^  f8',  a  paru 
mériter  la  préférence.  La  connoiflance  aduelle  des  tems ,  met  Erzerum 
par  46**  lé' .  La  difcufTion  du  local  a  contraint  d'y  confommer  i  40' 
de  moins.  Il  auroit  fallu  ôter  de  cette  longitude  environ  7  15',  fi  on 
eût  voulu  fuivre  à  cet  égard  les  Géograplies  d'Europe  ;  mais  pofer  Tré- 
bizonde  par  41**  58%  c'eft  placer  cette  ville  en  général  5  50'  plus  à 
l'orient  qu'ils  ne  la  pofent ,  &  il  ne  paroît  pas  que  ce  Toit  trop  porter 
ce  lieu  vers  l'Eft.  Qu'on  ouvre  le  voyage  de  Chardin  ,  on  y  verra  que  ce 
judicieux  voyageur ,  tout  le  long  de  fa  route  de  Tauris  à  Ifpahan , 
place  ces  villes  Nord  &  Sud  :  or  les  Géographes  d'Europe  ,  mettent 
Tauris  environ  y'^  30'  plus  vers  l'Oueft  qu'Ifpahan.  Cette  capitale  de 
laPerfe,  fuivant  de  bonnes  obfervations,  eft  par  50"^  12'  de  longitude, 
&  par  51  40'  de  latitude.  D'ailleurs  les  Géographes  Orientaux  ,  le 
Canon ,  le  Géographe  Turc  ,  &c.  placent  Tauris  plus  à  l'Eft  qu'Ifpahan, 
au  moins  de  i'^  10'. 

Allant  plus  loin ,  le  P.  Gaubil ,  fuivant  un  voyage  fait  par  des  Man- 
darins Chinois,  trouve  les  fources  du  Sirr  par  yyi  ?6'  pour  le  moins; 
nos  Géographes  les  font  fortir  du  fein  de  la  terre  au  moins  5^  50^  plus  à 
rOueft.  Je  pourrois  citer  plufieurs  autres  autorités  auflî  fortes ,  pour 
foutenir  la  poiition  de  Trébizonde  du  P.  de  Beze ,  fi  elle  en  avoit  befoin  ; 
mais  celles  qui  précèdent  fufïîfent ,  d'autant  plus  que  le  témoignage  des 
Géographes  Orientaux  &  des  Voyageurs ,  font  ici  du  plus  grand  poids , 
leur  fentiment  fur-tout  étant  étayé  par  des  obfervations  aftronomiques. 

L'obfervation  décifive  faite  à  Gurjet ,  fur  le  bord  feptentrional  de  la 
mer  Cafpienne ,  montre  que  le  Nord  de  cette  mer  étoit  à-peu- près  bien 
placé  fur  les  Cartes.  Il  faut  donc  que  la  mer  Cafpienne  ait  été  mal 
orientée ,  fur  la  Carte  levée  par  l'ordre  de  Pierre  le  Grand  ;  ou  il  faut 
que  Chardin  Se  tous  les  Géographes  Orientaux  fe  foienc  trompés  de 
quatre  ou  cinq  airs  de  vent ,  dans  le  gilTement  de  Tauris  &  d'Ifpahan  j 
que  les  obfervations  des  PP.  de  Beze  &  Dius  ne  foient  d'aucun  poids , 
&  que  le  P.  Gaubil  fe  foit  trompé  ,  fur  la  pufition  des  fources  du  Sirr  , 
de  près  de  G^  qu'il  n'ait  eftimé  entre  Hami ,  où  l'on  a  fait  des  obferva- 
tions précifes ,  confirmées  par  des  triangles  venant  de  la  Chine  ,  qu'il 
n'ait  eftimé  ,  dis- je  ,  entre  cette  ville  &:  cette  fource  ,  que  14"^  en  longi- 
tude ,  tandis  qu'il  y  en  auroit  eu  réellement  zo.  La  réputation  du  judi- 
cieux Chardin ,  l'exaditude  de  Tobfervateur  de  Beze ,  les  lumières  des 
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Géographes  de  ces  contrées ,  l'habileté  connue  de  TAflironome  Gaublî  , 
ne  permettent  pas  de  le  penfer.  On  feroit  fatisfait  d'être  toujours  u  accord 
avec  les  DeUfle  ,  les  Hafîus ,  les  d'Anville  ,  &c.  de  fuivre  les  traces  de 
cts  Géographes  célèbres  ;  mais  on  eft  forcé  ici  de  s'écarter  de  leur  avis , 
&  de  facrifîer  Ton  refpedb  pour  leur  opinion ,  à  la  perfuafion  de  la  vérité. 

L'emplacement  de  Conftantinople  a  augmenté  de  14'  en  longitude  , 
&  celle  de  Smyrne  de  11  ,  par  des  moyens  indépendans  de-  la  portion 
deTiébizonde.  Us  font  fondés  fur  des  diftances  alTez  multipliées  pour 
être  exadtes  &  partant  des  divers  points  déterminés  dans  l'Archipel  i  mais 
le  détail  en  eft  trop  long  pour  qu'il  puifle  trouver  place  ici. 

En  référant  même  Conftantinople  de  Smyrne  ,  à  Trcbizonde  &  à  tous 
les  points  déterminés  dans  l'Archipel ,  on  trouveroit  l'augmentation 
précédente  de  8ô',  4  pour  Conftanrinople ,  &  de  54',  3  pour  Smyrne  j 
on  a  préféré  la  moindre ,  parce  qu'elle  favori-fe  davantage  les  obierva- 
tions  de  M.  de  Chazelles  &:  celles  du  P.  Feuillée.  D'ailleurs  elle  eft  dé- 
duite de  nombre  de  diftances  ,  prifes  dans  une  région  mieux  connue  , 
&  qui  font  à-pevi-près  cinq  fois  plus  courtes  ,  que  celle  de  Conftanti" 
nople  &  de  Smyrne  à  Trébizonde.  Les  autres  change  mens,  à  cet  égard, 
ne  font  pas  allez  conlidér.ibles  pour  en  faire  mention.  On  ajoutera  feu- 
lement ,  qu'aux  points  donnés  par  des  obfervations  céleftes ,  on  en  a 
déterminé  trente  autres  avantageufement  placés ,  par  des  combinaifons 
géographiques  fort  étendues, 

L' Espagne  fe  fonde  fur  douze  points  déterminés  aftronomîqu-e- 
ment,  ou  par  les  horloges  marines,  dirigées  par  MM,  de  Fleurieu,  de 
Verdun  ,  de  Borda  &  Pingre  i  fans  y  comprendre  les  frontières  de 
France ,  appuyées  fur  des  triangles  exacts ,  ni  les  points  qu'a  donnés  une 
chaîne  de  diftance  maritime  ,  de  Collioure  à  Gibraltar,  qui  m'a  été  com- 
muniquée il  y  a  environ  vingt  ans. 

Les  Isles  Canaries  &  celle  de  Madère  font  appuyées ,  les 
premières,  fur  les  obfervations  du  P.  Feuillée,  vérifiées  par  les  horloges 
marines  conduites  par  les  hommes  habiles  dont  on  a  parlé  ;  '6c  la  fé- 
conde ,  fur  les  oblcrvacions  de  M.  Borri ,  confirmées  par  les  mêmes 
horloges  marines. 

Le  détail  qu'on  a  de  la  Guinée  ,  félon  les  meilleures  Cartes  &  par  les 
Voyageurs  les  mieux  inftruirs ,  a  été  alLujetti  à  la  longitude  de  Tifle  de 
Corée  ,  donnée  par  MM.  de  Fleurieu  àc  Pingre,  èc  conftatée  depuis  par 
-MM.  de  Verdun ,  Borda  &  Pingre.  Cette  iile  éioit  ponée  trop  à  KEft 
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Éfenviron  lo  minutes  fuivant  les  obfervations  de  MM.  Varin  du  Glos  & 
Deshayes.  L'Aftronomie  n'a  pas  encore  éclairé  de  Ton  flambeau  cette 
vafte  étendue  de  côte  ,  c'cfl:  pourquoi  ,  pour  enchaîner  entre  eux  les 
divers  objets  compris  dans  ce  grand  efpace  on  a  été  obligé  de  partir  de 
rifle  de  Corée,  &c  de  fixer,  par  des  diftances multipliées ,  les  principaux 
caps  &c  le  fond  des  golfes  les  plus  remarquables  \  on  a  même  étendu  ce 
moyen  jufqu'au  cap  de  Bonne  -  Efpérance  ,  dont  la  longitude  eft  bien 
fùre,  afin  de  pouvoir  corriger  les  pofitions  comprifes  entre  les  deux  lieux 
déterminés  s'il  étoit  néceîîaire.  Parmi  ces  points  e(l  fitaé  le  cap  Négro, 
qu'on  a  de  plus  rapporté  à  i'ille  Ste.  Hélène ,  dont  la  longitude ,  fuivant 
MM.  Halley ,  Mafon  &  Dixon  ,  eft  exadement  de  8  12'  occidentale  de 
Paris.  Quelques  routes  entre  cette  ifle  bc  ce  cap  ont  donné  ,  à  fort  peu 
près  au  cap  Négro  ,  la  même  longitude  qu'auparavant. 

Pour  décrire  la  côte  orientale  d'Afrique,  depuis  le  cap  de  Bonne-Efpé- 
rancc  jufqu'à  Melinde  ,  avec  le  canal  de  Molambique  ,  on  s'eft  appuyé  , 
avec  une  entière  cohfiance  ,  lur  la  longitude  de  ce  dernier  cap ,  extraite 
des  obfervations  nombreufes  de  MM.  de  la  Caille  ,  Mafon  de  Dixon, 
Quant  à  l'ifle  de  Madagafcar,  on  a  trouvé,  d'après  cinq  des  meilleures 
Cartes  de  c^llQ  ifle,  que  de  Terra  del  Gada  à  Foule  -  pointe,  il  y  avoit 
au  plus,  4**  14',  yy  &c  que  de  Terra  del  Gada  à  Antongill  ,  il  y  avoit 
auili  au  plus,  4^^  p',  5.  Enfuite  on  a  arrêté  la  pofition  de  l'ifle  entière 
par  rapport  au  ciel ,  félon  l'obfervation  d'une  éclipfe  de  Lune  de  M.  d'A- 
près ,  faite  à  la  baie  d'Antongill  ,  &  lelon  ics  oblervations  de  MM.  le 
Gentil  &  d'Agelet,  à  Foule -pointe  &  à  la  baie  d'Antongill,  &  celle 
d'une  éclipfe  de  Lune  ,  de  M.  Heatcot  à  Terra  del  Gada  ,  on  a  vu  que 
cette  dernière  obfervation  donnoit  la  longitude  trop  Foible  d'environ  un 
demi  degré.  On  a  fixé  enfuite  la  pofition  du  cap  des  Courants  &  celle 
de  Mofamb'que.j.par  leurs  diftances  difcutées ,  aux  points  les  plus  proches 
de  Madagalcar. 

L'It-iD  E  en  dc^ça  du  Gange  ,  s'appuie  fur  les  longitudes  de  Surate  & 
de  Coa ,  la  premi.'re  déduite  du  paflage  de  Mercure  lur  le  Soleil  par 
Shakerla:us  ,  le  3  Novembre  léyi,  confl.itée  par  quelques  obfervations 
plus  modernes ,  dues  au  Jéfuites,  ainfl  que  la  féconde  ,  elle  esc  extraite 
des  obfervations  du  P.  Noël,  &  de  quelques  autres  MilTionnaires.  D'a- 
près ces  dernières,  MM.  Lieutaud  &  Defplaces ,  en  ont  conclu  71'^  xj^ 
M.  de  U  Hine  en  a  tiré  -ji^  50',  'v'  M.  Hurris  en  a  déduit  71'^  35'.  En 
comparant  ces  obfervations  à  la  diftance  iSc  au  giflement  de  ces  villes , 
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on  s'eft  cru  obligé  de  prendre,  pour  Goa  ,  71*^  31'.  Enfuite  on  a  airêté 
la  longitude  de  Pondichery,  fuivant  dix  bonnes  obfervations  ;  elles  ont 
donné  77'^  36'  8.  Comme  Trinquemalay  eft  i^  l^\  i ,  plus  oueft  que 
Pondichery,  cela  a  fixé  l'emplacement  de  l'ilîe  de  Ceylan.  Près  des  bouches 
du  Gange  on  a  la  longitude  de  Calcutta  de  86"^  14^  par  une  feule  émerfion 
du  premier  fatellite  de  Jupiter  ,  &  fa  latitude  de  iif"  34',  7i  celle  de 
Chandernagor  par  les  obfervations  nombreufes  du  P.  Boudier  \  celle 
d'Iflamohad  fur  la  rivière  de  Chatigan  ,  par  le  paOTage  de  Venus  de 
1761,  &  celle  de  Dinapoor  ,  par  le  pafTage  de  Venus  en  1769.  Ces 
deux  derniers  points  ne  le  trouvent  pas  dans  ces  Cartes-ci  :  miis  ils  ont 
fervi  à  préparer  les  matériaux  employés  dans  leur  conftru6tion.  Delhi 
eft  appuyée  fur  Pobfervation  d'une  éclipfe  de  Soleil  par  le  même  P.  Bou- 
dier, &  pluiieurs  autres  lieux  iur  la  route  en  allant  de  Chandernagor  à 
Delhi ,  ont  été  fixés  par  lui-même  ,  fuivant  la  longueur  &:  la  dire(3:ion . 
du  chemin  ,  étayées  par  les  obfervations  de  latitude  de  Patna ,  de  Be- 
narès,  d'Ellabad  &  d'Agra.  En  un  mot,  on  a  employé  ,  dans  les  deux 
Cartes  de  cette  prefqu'ille ,  douze  points  où  il  y  a  des  obfervations  de 
longitude  &  de  latitude.  Quelques-unes  des  longitudes  dont  on  doutoiç 
ont  été  conftatées  par  des  diftances ,  comme  cela  doit  toujours  être 
avant  que  d'en  faire  ufage. 

On  a  encore  déterminé  à  l'occident  de  Tlndoftan  ,  les  pofitions  de 
Gazna ,  de  Caboul ,  de  Kandehar  ,  de  Muitan  ,  de  Diul  -  Sindi ,  de 
Manfora,  &c.  fuivant  les  Géograplics  Orientaux  ,  tels  que  font  les 
Etvals,  le  Canon ,  le  Géographe  Turc  ,  Ibnifayd,  Ebulfcda ,  &c.  com- 
binés avec  les  meilleures  Cartes  modernes ,  &  avec  les  Voyageurs  ,  en 
les  référant  aux  lieux  voifms  -  déterminés  par  l'obiervation  des  aftres.  Le 
furplus  a  été  fixé  ,  avec  foin  ,.  par  des  moyens  purement  géographiques. 
On  a  été  obHgé  de  mettre  en  fupplément  bc  à  plus  grand  point ,  les  bou- 
ches du  Gange  qui ,  dans  la  Carte ,  n'étoient  pas  fufïîfamment  détaillées  » 
pour  répondre  à  la  multitude  de  recherches  que  renferme  l'Hiftoire  Phi- 
lo fophique. 

Pour  décrire  l'Arabie,  la  Mer  Rouge  &  le  Golfe  Perfique  ,  on  eft 
parti  de  Moka  ,  dont  la  latitude  a  paru  ,  d'après  dix  témoignages  diffé- 
rens ,  être  de  1 3**  i8'  i  &  la  longitude  de  41  41',  1  au  moins  ,  félon  le 
réfultat  de  combinaifons  étendues  :  par  une  fuite  de  ce  travail ,  Gedda  , 
ville  célèbre  ,  port  de  la  Mecque  où  des  Arabes  placent  le  premier  mé- 
ridien ,  eft  par  37"^  1',  5  de  longitude ,  &  par  ii^  55',  G  de  latitude» 
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SUelz  j  par  Tes  diftances  au  Caire  &  à  Alexandrie ,  dont  les  pofitions  font 
fûres ,  a  50^  19^  de  longitude  &  20  50'  4  de  latitude  j  c'eft  aind  qu'on 
a  fixé  le  gidement  de  la  Mer  Rouge.  L'Egypte  ,  la  Nubie  &  l'AbifUnie  , 
font  l'extrait  d'un  long  travail  antérieur  5  dans  lequel  ont  été  déterminées 
avec  foin,  les  principales  pofitions  de  ces  Etats.  On  n'y  a  ajouté  ici  que 
les  largeurs  de  la  Mer  Rouge ,  prifes  en  divers  endroits  ;  par  exemple  , 
fa  plus  grande  largeur  au  -  defTus  &  près  de  Gedda ,  s'eft  trouvée  de 
ijy*"'  ou  minutes  de  l'Equateur.  Enfuite  de  Moka  ,  on  a  conclu  la  lon- 
gitude du  cap  Guardafui ,  fuivant  des  routes  de  navigation  ;  &  la  côte  au 
Sud  du  golfe  Arabique  ,  a  été  reâiifiée  par  des  diftances  Ifées  &  par  quel- 
ques obfervations  de  latitude  :  puis ,  pour  fixer  le  cap  Raz  -  al  -  gâte  , 
on  s'eft  étendu  depuis  Moka  jufqu'à  Surate ,  afin  de  placer  ce  cap  d'une 
manière  femblable  à  celle  qu'il  occupe  en  général  fur  les  Cartes  géogra- 
phiques &  marines  les  plus  eftimées.  Du  cap  précédent ,  revenant  vers 
iXDueft  ,  on  a  fixé  le  cap  Moçandon  &  BafTora ,  en  s'appuyant  d'un  bout 
fur  le  cap  Raz-al-gate ,  &  de  l'autre  fur  le  Caire ,  afin  de  fituer  les  deux 
extrémités  du  golfe  Perfique  ,  femblablement  à  ce  qu'ils  font  en  général 
fur  les  meilleures  Cartes.  On  a  vérifié  la  pofition  de  Baffora ,  en  pofant 
cette  ville  comme  ci  ^  devant ,  &  à  l'aide  des  Géographes  Orientaux  , 
relativement  à  Ifpahan  &  à  Gedda  j  puis  on  a  pris  le  milieu  entre  les 
deux  pofitions  réfultantes  &  très-voifines  de  BafTora^ 

Pour  figurer  les  ides  de  la  Sonde  &  les  Moluques  3  on  a  la 
longitude  de  Batavia  par  le  paiTage  de  Venus  de  1769  ,  par  d'autres  ob- 
fervations &  par  àts  routes  j  celle  de  Malaca  eft  au  plus  de  100.*^  Pulo- 
Condor  eft  y  à  8'  plus  orientale  que  Batavia,  félon  cinq  indications  diffé- 
rentes ,  &  en  fortant  du  champ  de  la  Carte  >  on  a  Manille  par  118''  31', 
fuivant  les  obfervations  de  M.  le  Gentil.  Cette  dernière  pofition  avec  celle 
de  Pulo-Condor  ,  ont  fervi  à  placer  convenablement  l'ifle  Bornéo  &  les 
Philippines.  Tout  ce  qui  eft  à  l'orient  de  Batavia  &  de  Manille  ,  eft  fondé 
fur  les  routes  des  Navigateurs  &  fur  les  Cartes  des  Hollandois ,  qui  fré- 
quentent prefque  feuls  ces  parages.  On  a  cependant  emprunté  du  voyage 
Anglois  du  Capitaine  Foreft,  la  pofition  de  l'ille  Manafwary,  fituée  à  la 
côte  du  Nord  de  la  Nouvelle-Guinée ,  &  la  pofition  de  Bunwot  près 
de  Mindanao.  Du  refte,  la  pofition  d'Achem  dépend  de  fes  diftances 
à  Malaca ,  à  Batavia  ,  à  Pondichery  &  à  Trinquemalay. 

La  Chine,  la  Tar  tarie  Chinoife ,  la  Corée  &  le  Japon ,  ont  pour 
rype,  principalement,  l'Atlas  Chinois  du  P.  Duhalde,  auquel  on  s'eft 
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feulement  permis  de  changer  la  longitude  de  quelques  lieux ,  tels  qftiff 
(ont  Canton  ,  Mâcao  ,  Pékin  ,  Tayovan  dans  Tile  Formofe  ,  l'ifle 
Trummin  ,  &c.  ces  changemens  font  trop  peu  confidérabies  pour  mé- 
riter quelque  attention.  Le  Japon  vient  en  grande  partie  de  Kempfer  , 
appuyé  fur  la  longitude  de  Nangufaki,  de  itG^  z6',  du  P.  Spinola,  & 
fur  celle  d'Ofaca,  rapportée  par  Harris.  La  Tartarie  Chinoife  eft  alTujettie 
aux  obfcrvations  faites  lur  les  frontières  de  la  Chine  ,  à  la  longitude  de 
Selinginsk  ,  par  M.  Rumouski  \  à  celle  d'Hami ,  par  les  PP.  Jéfuites , 
&  à  quelques  autres. 

La  Hollande  a  pour  fondemens  les  longitudes  &  les  latitudes 
d'Alcmaer  ,  d'Amfterdam  ,  d'Anvers ,  de  Bergopzoom  ,  de  Leyde,  de 
Mâlines ,  de  Middelbourg  ,  de  Nieuport  ,  d'Oftende  ,  &c.  &  des  lati- 
tudes exactes  de  Breda  ,  de  Bruges ,  de  Delft ,  d'Enclmifen  ,  de  Goes , 
de  Harlem  ,  de  la  Haye  ,  de  Maftreik ,  de  Roterdam ,  &cc.  Pour  avoir 
l'emplacement  de  la  plupart  de  ces  lieux  ,  on  a  fait  ufage  d^es  mefures  de 
Snellius  ,  revues  par  Mufchenbroek  &  par  M.  Calïini  de  Turi.  Ces 
points  ont  arrêté  le  détail  qu'on  a  puifé  dans  les  meilleures  fources. 

Les  Isles  Brit  a  nn  iclu  e  s  s'appuyent  fur  les  obfcrvations  an- 
ciennes &  modernes  qui  ont  été  faites  à  Londres,  à  Greenwich,  à  Ox- 
ford 5  à  Edembourg ,  à  Leeds ,  à  Shirburn  ,  à  Leicefter ,  au  cap  Lézard  , 
à  Glafcow  ,  à  Liverpool ,  à  Eftdercham  ,  à  Portsmouth  ,  à  Cavan  en 
Irlande  ,  &  Douvres ,  eft  déterminé  par  les  triangles  fondamentaux  de 
la  Carte  de  France  de  l'Académie.  Quant  au  détail ,  il  vient  des  meilleures 
Cartes  Angloifes, 

La  Perse,  la  Géorgie  &  la  Tartarie  indépendante  participent 
vers  le  Nord-Oueft,  au  changement  de  5'^  30''  dont  on  a  parlé.  On  s'efk 
appuyé  fur  30  à  40  points  dans  le  champ  entier  de  la  Carte  ,  déterminés 
ou  par  des  obfcrvations  aftronomiqucs ,  ou  par  des  combinaifons  géo- 
graphiques ,  dans  lefquelles  font  entrés ,  pour  beaucoup ,  les  Géographes 
Orientaux  ,  ou  bien  ces  points  font  extraits  de  quelques  voyages.  Les 
portions  depuis  Giti  jufqu'à  Hami  ,  par  exemple  ,  viennent  du  Père 
Gaubil ,  &  font  tirées  des  obfervations  mathématiques  ,  aftronomiques", 
géographiques,  &c.  par  le  P.  Souciet.  Le  peu  de  connoiflànces  nouvelles 
qu'on  a  de  laTartarie  indépendante  (ont  dues  aux  MilTîonaires  de  la  Chine. 

La  France  a  pour  bafe  les  triangles  de  l'Académie  ;  on  l'a  divifée 
par  généralités,  plus  analogue  à  l'Hiftoire  Philofophique  &:  Politique  que 
toute  autre  divifion. 

Les 
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Les  Tsles  de  France,  de  Bourbon  &;  de  Rodrigue,  font  repré- 
fentées  en  particulier  au  haut  de  la  feuille  qui  les  contient.  Afin  qu'on 
puiHe  juger  facilement  de  leur  pofition  relative  entr'elles  Se  par  rapport 
au  ciel ,  on  a  tracé  au-delïbus ,  fur  la  même  planche ,  une  Carte  géné- 
rale de  ces  ides  ,  avec  leur  longitude  6c  leur  latitude.  M,  TAbbé  de  U 
Caille  a  déterminé  les  points  principaux  de  Tifle  de  France  •■,  il  a  déter- 
miné S.  Denis  enTifle  de  Bourbon ,  &  il  paroit  que  l'on  doit  à  M.  Pingre 
le  plan  de  Tifle  Rodrigue  ,  où  il  obferva  le  paiTage  de  Vénus  en  1761. 

Le  Nord  de  TEurope  s'appuie  fur  les  longitudes  &  latitudes  ob-^ 
fervées  de  trente-fix  lieux  diiferens ,  &  fur  les  latitudes  exades  feulemenc 
de  quelques  autres.  On  a  fait  la  longitude  de  Copenhague  de  10  14',  o^ 
d'après  des  obfervations  nombreufes  qui  ne  paroilïènt  lai(ïèr  aucun  doute. 
La  longitude  de  Hambourg  paroît  devoir  être  exactement  de  y"*  35'  2. 
égale  ,  à  ï  de  minute  près ,  à  celle  que  donne  le  commencement  ds 
réclipfe  de  foleil  de  1764  ,  calculée  par  M.  du  Séjour,  fuivant  fa  mé- 
thode ingémeufe.  La  longitude  de  Dantzick  efl:  de  16^  18',  f,  félonie 
réfultat  de  toutes  les  obfervations  de  ce  genre  qu'on  a  pu  connoître  , 
fiires  en  cette  ville  par  Hevelius.  La  longitude  de  Gothenbourg  a  parut 
devoir  au(ïi  fpuffrir  un  léger  changement.  En  outre  ,  lorfque  les  points 
précédens  ont  lailTé  de  trop  grands  efpaces  ,  dépourvus  d'obfervations 
pour  y  fuppléer ,  on  a ,  par  des  moyens  géographiques ,  arrêté  quelques 
points  choilis ,  en  s'afFujettiflant  aux  points  obfervés  ;  &  même  on  s'eft 
étendu  fur  les  lieux  déterminés  dans  les  régions  voifines  extérieures  à  cette 
Carte  ,  pour  arrêter  plus  fûrement  l'étendue  des  contrées  qui  y  entroient, 

L'A  LLE  MAGNE  (Scla  HoNGRiE  Ont  pour  bafe  la  belle  fuite  de 
triangle  de  M.  Calïini  de  Turi ,  depuis  Paris  jufqu'à  Presbourg  ,  en  l'af- 
fujettiffant  à  la  longitude  &:  à  la  latitude  de  Vienne  ,  données  par  le  Père 
Hell.  La  perpendiculaire  à  la  méridienne  de  l'obfervatoire  prends,  par  cet 
aflujettifTement ,  une  foible  inclinaifon  vers  le  Sud  ,  fur  le  premier  ver- 
tical de  Paris,  Cela  vient ,  fans  doute  ,  de  ce  que  la  Terre  étant  applatie 
vers  les  pôles  ,  certe  perpendiculaire  eft  une  coarbe.à  double  courbure  ; 
cela  peut  venir  auilî  de  l'attradion  différente  des  terreins  fur  lefquels  on 
a  obfervé,  &  encore  des  erreurs  prefqu'inévitabîe";  dans  les  longues 
fuites  d'opérations.  Cette  Carre  s'appuie  en  outre  fur  les  triangles  mefurés 
par  le  Comte  Schmettau  ,  &  par  les  frères  Rhode  ,  Géographes  habiles 
de  l'Académie  de  Berlin,  depuis  la  Helfe  jufqu'cn  Siléiie.  En  compa- 
rant ces  réfukacs  géodéIjqu,es  aux  lieux  déterminés  par  des  obferyatioas 
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aftronomiques  fuffiramment  répétées ,  on  n'y  a  trouvé  en  général  que 
36*  de  degrés  de  différence  ,  tant  en  plus  qu'en  moins  ,  ce  qui  prouve 
Texaélicude  de  ces  réfultats.  La  partie  de  T Allemagne  qui  confine  à  la 
France  eft  fondée  fur  les  triangles  de  f  Académie ,  Ôc  Ton  a  vu  fur  quelle 
bafe  la  Hollande  eft  appuyée.  La  côte  de  la  Mer  Baltique  qui  baigne 
l'Allemagne  y  a  les  mêmes  fondemens  que  fur  le  Nord  de  l'Europe.  Le 
refte  de  cette  Carte  a  pour  bafe  les  obfervations  faites  à  Genève ,  Zurich , 
Prague,  Nuremberg,  Brefïau,  Zeitz,  Jena,  Lindau,  Erfurt ,  Gratz  a 
Scliwezingen ,  Wurtzbourg ,  Cremfmunfter ,  Sagan ,  &c.  Il  y  a  encore, 
en  Hongrie ,  Bude  ,  Warafdin  ,  <Scc.  &  dans  l'étendue  de  la  Carte  ,  Bu- 
chareft  en  Walakie  ,  Jaffi  en  Moldavie,  Warfovie,  Wilna  &:  Kaminiec 
en  Pologne ,  fur  lefquels  on  s'eft  appuyé  avec  avantage, 

L'E  u  R  o  p  E  eft  l'abrégé  des  Cartes  particulières  des  divers  Etats  qui 
compofent  cette  partie  intéreffante  du  monde. 

Les  Isles  Philippines,  le  Tunquin ,  la  Cochinchine  ,  Sec, 
s'appuient  au  Nord  de  la  côte  méridionale  de  la  Chine  &  fur  Siam.  J'ai 
raftemblé  les  obfervations  faites  en  cette  ville ,  &  les  concluiîons  qu'en 
ont  tiré  divers  Aftronomes ,  &  je  n'ai  trouvé ,  pour  la  longitude  de  Siam , 
que  5)8**  ij',  4,  c'eft  zz  ou  25'  de  moins  qu'on  ne  lui  donne  com- 
munément. A  cette  longitude  fuccède  celle  de  Mcrgui  de  95*^  5  5%  7î 
fondée  i*^.  fur  une  feule  immerfion  du  premier  fatellite  de  Jupiter  par 
M.  d'Après,  laquelle  donne  environ  24'  de  tropj  2^.  fur  cinq  routes 
de  Pondichery  aux  irtes  CabolTes;  5^.  fur  des  combinaifons  tendantes  à  ;^ ^ 
placer  Mergui  entre  Siam  &  Pondichery,  femblablement  aux  Cartes  les 
plus  eftimées  \  4°.  fur  une  cclipfe  de  Lune  obfervée  à  Louvo  &  à 
Mergui ,  par  les  Jéfuires.  Le  Nord-Eft  de  la  Carte  n'eft  appuyé  que  fuf 
des  combinaifons  géographiques ,  portant  des  points  fixés  aux  bouches 
du  Gange  d'un  côté  ,  &  de  l'autre  s'appuyant  fur  Mergui ,  Siam  &: 
Canton.  L'iflede  Bunwot  vient  de  la  Carte  du  Capitaine  Foreft,  comme 
on  l'a  déjà  dit.  Les  ides  Marianes  ,  qu'on  a  mis  ici  en  fupplément ,  font 
tirées  de  la  Carte  qui  accompagne  l'hiftoire  de  ces  ifles  en  1700,  par 
un  Jéfuite  Efpagnol.  La  différence  en  longitude  de  Manille  à  Guam  ,  eft 
de  2 1"*  1$'  à  20',  fuivant  la  diftance  qu'y  trouvent  les  gallions  de  Manille, 

L'E  MPiRE  DE  Russie  a  pour  bafe  les  obfervations  de  longitude 
&  de  latitude  d'environ  34  points  dlfterens ,  répandus  dans  les  commen» 
taires  de  l'Académie  de  Pétersbourg.  Ceux  fur  lefquels  on  pouvoit  élever 
quelques  doutes ,  foit  par  le  petit  nombre  d'obfervations  ou  à  caufc  de 
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(eur  difcorda^ice  ,  ont  été  coiiftatés  ,  vérifiés  ou  corrigés  ,  par  les  dif*!" 
tances prifes  furies  Cartes  de  MM.  Strahlenberg ,  Kirillow  &  fur  TAclas 
Ruflîen.  Très  -  peu  Oiit  eu  befoln  de  reforme  fenfible.  On  s'eft  appuyé 
comme  à  l'ordinaire  ,  quand  cela  a  paru  avantageux ,  fur  les  points  fixe* 
des  Etats  voiiins  ,  afin  de  repréfenter  plus  exadement  les  confins  de  la 
Carte  où  l'on  manquoit  d'obfer varions. 

La    Carte  d'A  s  i  e  eft  la  réduction  fidelle  des  Cartes  particulières 
qui  en  contiennent  le  détail. 

Le  Golfe  du  Mexi  clu  e  eft  appuyé  fur  plus  de  quarante  points  » 
donnés  par  des  obfervations  aftronomiques  ou  par  les  horloges  marines  » 
0«  remarquera  fur  ces  obfervations  ,   qu'ayant  rapporté  au  Fort  -  Royal 
de  la  Martinique  toutes  les  obfervations  du   Père   Feuillée  ,  celles  de 
îklM.  Duglos ,  Varin  &:  Deshayes,  y  ayant  joint  de  plus  les  obfervations 
des  horloges  marines ,  par  MM.  de  Fleurieu  ,  de  Verdun  ,  de  Borda  & 
Pingre  ;  les  obfervations  de  la  Lune  de  MM.  de  Verdun  ,  de  Borda  àc 
Pingré,&  le  réfultat  d'une  occultation  de  (p— -  du  Sagitaire  du  P.  Feuillée , 
calculé  par  M.  Mechain  ,  on  eft  parvenu  à  réunir  quarante  obfervations 
fur  ce  point ,  d'où  l'on  a  été  obligé  de  conclure  la  longitude  du  Fort- 
Royal  de  ôj"*  27',  5 ,  telle  que  M.  le  Chevalier  de  Fleurieu  l'avoit  dé- 
duite en  17(59  5   des  obfervations  du  P.  Feuillée  ,  confirmées  par  les 
horloges  marines.  En  outre  ,  dans  le  paflage  de  Vénus  de  1769  ^  &  dans 
les  obfervations  de  la  hauteur  de  la  Lune ,  comparées  à  celles  qui  furent 
faites  alors  à  Paris  &:  à  Oxford ,  ayant  trouvé  quatorze  fois  la  longitude 
du  Cap-François,  on  a  conclu  furement74'^  37',  1.  En  eftet,  la  différence 
en  longitude  entre  le  Fort-Royal  àc  le  Cap-François  eft  certainement  de 
1 1"*  9' y  9i  félon  le  rapport  combiné  des  horloges  marines  ,  par  MM.  de 
Fleurieu  &c  Pingre  en  1769,  Se  félon  MM.  de  Verdun,  de  Borda  ôc 
Pingre  en  1771 J  or,  la  longitude  du  Fort-Royal,  fondée  fur  quarante 
obfervations ,  &  celle  du  Cap-François  appuyée  fur  quatorze  réfultats , 
admettent  précifément  la  même  différence  :  cela  paroît  rendre  invariable 
la  pofition  abfolue  de  ces  deux  points. 

La  Vera-Crux  fe  trouve  ici  par  99'^  57'»  ^j  félon  fept  obfervations 
anciennes  &  modernes  ,  tant  céleftes  ,  qu'avec  les  horloges  marines ,  ôc 
«'accordant  très-peu  entr'elles ,  c'eft  pourquoi  on  y  a  joint  fept  autres 
conclufions ,  provenant  de  moyens  géographiques  ,  concourant  à  placer 
cette  ville  entre  les  points  fixés  autour  d'elle ,  d'une  manière  femblable 
à  celle  que  ce  lieu  tend  à  occuper  fur  cinq  des  meilleures  Cartes  j  cela 
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a  donné  la  longitude  précédente  ,  plus  fùrement  que  par  les  obrervatîonir 
feules  ,  &  peut-être  incine  très-exaclement. 

Par  des  moyens  qui  ne  permettent  guère  le  doute ,  il  y  a  en  longitude 
entre  la  Havane  &:  la  Nouvelle  -Orléans ,  §^  9',  6  ,  ce  qui  a  donné  lieu 
de  rapporter  les  obfervations  de  Tune  de  ces  villes  à  l'autre  ,  &  Ton  a 
trouvé  la  Nouvelle-  Orléans  par  5^1'^  2  5',  6,  &  la  Havane ,  par  84  14',  o^ 
chacune  d'après  1 1  données-. 

Aux  quarante  points  annoncés  ci  -  devant  ,  on  en  a  ioînt  d'autres> 
appuyés  fur  des  combinaifons  étendues  ;  de  ce  nombre  font  en  Floride  , 
St.  Auguftin  j  le  cap  Car.averal ,  la  pointe  de  Floride  ,  celle  de  Janche  y, 
la  pointe  des  Aiîes ,  celle  de  Sta.  Lucia  &  la  pointe  de  Menefes  près  de  St, 
Marc.  Entre  St.  Auguftin  &  la  Nouvelle-Orléans,  ona.auiïi  déterminé 
la  pointe  de  Mejiefés ,  la  pointe  aux  Chevreuils ,.  dans  la  baie  de  St, 
Jofèph  où  Ton  a  une  obicrvation  de  latitude,  le  cap  de  TEft  formé  par 
k  baie  de  S>i.^,  Rofe,  Penfacola,  l'entrée  delà  Mobile,  l'ide  Dauphins 
6c  les  ruines  du  Fort  de  la  Balife  aux  bouches  du  Miiriflipi.  On  avoic 
de  plus  ,  peur  fe  guider  dans  ce  trajet ,  les  obfervations  de  M.  Baron  à 
l'entrée  de  la  Mobile  &  à  la  Nouvelle- Orléans ,  Péclipfe  de  Lune  ob- 
fervée  par  Serex  à  l'ifle  Dauphine  \  lefqueiles ,  avec  les  diftances ,  fc  fone 
corrigées  réciproquement.  Oi\  a  encore  fixé ,  par  des  moyens  géogra- 
phiques ,    divers  points  des  ifles  Lucayes  ,  fur  la  diredtion  du  Cap- 
François  à  St.  Auguftin.  0\\  a  auiïî  arrêté-,  de  proche  en  proche ,  des^ 
points  far  la  côte  du  Nord  de  l'Amérique  Méridionale ,.  &  cela  depuis 
la  Barbade  jufqu'à  Portobelo,  &:  l'on  doit  prévenir  que  la  longitude  de. 
la  Barbade  a  paru  devoir  être  plus  grande  d'environ  1 5  minutes  de  degré 
que  fuivant  l'obfervation  de  l'éclipfe  totale  de  la  Lune  du  8  Août  17293 
par  M.  Stevenfcn.  Dans  cette  longue  traverfée  on  a  trouvé  l'ifle  TabagQ- 
trop  voidne  de  l'iHe  de  la  Trinité ,  far  la  très-bonne  Carte  Efpagnole  de 
1775,  en  huit  f.  d'aigle.  0\\  y  trouve  4  lieues  i,  &  il  doit  y  avoir  3, 
à  très-peu  près-,  9  heues -,  cette  diftance  eu  donnée  par  divers  Naviga- 
teurs. Sur  cette  côte  fe  voient  Porto  -  Cabeillo  ,  l'ifle  Roca ,  celle  de 
Curaçao ,  St.  Marthe  &  Cardiagène  ,  où  il  y  a  des  obfervations  ;  elles 
ont  été  naturellement  analyfées  par  la  difcuflion  des  diftances  qui  lépa- 
lent  ces  points.  Entre  Portobelo  &:  la  Vera  -  Crux ,,  on  a  déterminé  le 
cap  Gracias-à-Dios ,  le  cap  Catoche  &  le  cap  Defconocidaj  enfin  ,  au 
Nord  de  la  Vera-Crux  ,  on  a  encore  arrêté  deux  des  principaux  points 
dt'  iiicote  ocaidentale  du  golfe  du  Mexique.  On  a  regrécé  de  ne  pouvoù. 
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entrer  dans  aucun  détail  fur  tous  ces  divers  objets.  On  y  poufroit  voir 
l'attention  quon  a  porté  fur  chacun  d'eux  ,  le  choix  des  méthode  s , 
félon  les  circonftances  ,  l'étendue  du  travail  &:  des  recherches,  £cc. 
On  a  mis  dans  l'angle  fupérieur,  à  droite  de  cette  Carte  ,  les  illes  Ber- 
mudes  en  fupplément  ,  &  fur  une  plus  grande  échelle  que  celle  du  golfe 
du  Mexique.  Ces  iiles  viennent  de  la  Carte  d'Emanuel  Bowen  ;  mais  on 
a  été  obligé  de  l'orienter,  le  méridien  a  paru  y  faire ,  avec  le  véritable  , 
tm  angle  d'environ  1 7'^  du  Nord  vers  l'Eft.  La  longitude  de  St.  Géorges- 
Town ,  fuivant  deux  écliples  de  Lune,  en  lyzz  Se  1726,  eft  de  67"^  14' 
à  l'occident  de  Paris, 

Le  m  e  X  I  Q.U  E  s'appuie  fur  les  points  fixés  précédemment  à  la  côte 
de  l'Oueft  du  golfe  du  même  nom  v  fur  Panama ,  fur  Acapulco  ,  qu''on 
a  fixé  comme  il  fuit  :  On  a  pris  avec  foin  ,  d'après  les  cinq  meilleures 
Cartes ,  la  diftance  de  la  Vera-Crux  à  Mexico  ;  celle  de  la  Vera-Crux 
à  Acapulco,  Se  celle  d' Acapulco  à  Mexico.  On  les  a  d'abord  trouvées 
refpeftivement  de  i<}Çy7    :  2.57"'^  5  '•  iJ^^j  5-  Connoiflànt  d'ailleui-s 
!es  latitudes  de  ces  villes  ,  on  a  cherché  les  différences  en  longitude  qui 
les  féparoient  ;  il  s'eft  trouvé  entre  la  Vera-Crux  &:  Acapulco,  5*^  35,'  4; 
entre  la  Vera-Crux  &  Mexico  ,  1^  5-9',  o  i  &  il  a  été  facile  d'appercevoir 
que  les  diftances  précédentes  étoient  trop  grandes  d'environ  un  dixième,. 
Cela  donne  la  longitude  d' Acapulco  de  103^  13',  o,  &  celle  de  Mexico, 
de  ïoi*^  36',  6.  Pour  confirmer  cette  dernière   longitude  ,  on  a  réuni 
celles  qui  font  indiquées  par  d'anciennes  obfervations  d'écliples  de  la 
Lune  ,  avec  l'obfervation  de  Téclipfe  du  Soleil  de  1769,  par  Don  Alzate.j 
avec  l'obfervation  d'une  éclipfe  du  premier  fatellite  de  Jupiter  ,  par 
M.  l'Abbé  Chappe;  avec  l'obfervation  du  paifage  de  Vénus ,  par  Don 
Alzate  j  6c  on  a  cru  devoir  encore ,  pour  fixer  l'inconftance  de  ces  obfer- 
vations ,  y  joindre  fept  conclufions  réfultantes  de  combinaifens  géogra- 
phiques ,  analogues  à  celles  qui  ont  été  faites  fur  la  Vera-Crux ,  &  on  a 
retrouvé  la  même  longitude  que  ci-deflus.  On  n'a  pas  oublié  le  point 
important  &  bien  déterminé  de  St.  J^feph  en  CaUfornie ,  où  M.  l'Abbé 
Chappe  a  été  vi(ftim-e  de  (on  zèle  pour  les  fciences.  Après  on  a  déterminé, 
par  des  moyens  géographiques ,  le  lieu  que  doit  occuper  le  cap  àts 
Courans ,  celui  de  l'embouchure  de  la  rivière  Colorado  dans  la  mer 
Vermeille,  lequel  a  exigé  qu'on  déterminât  avant,  toujours  par  des  moyens 
lemblables  aux  précédens ,  le  cap  Mendocin  j  il  s'eft  trouvé  17    14/  plus 
^  l'04iell ^  &  18*  46',  plus  au  Nord  que  St.  Jofeph:  enfuitc  enaariêtg^ 
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le  point  del  Pafïb ,  ficué  à  un  coude  bien  marqué  de  la  rivière  del  NorteJ 
On  a  encore  fixé  ,  par  des  combinaifons  moins  étendues  Se  vraifembla-^" 
blement  moins  fùres  ,  tous  les  points  de  quelque  confidération  qui  font 
entrés  dans  cette  Carte. 

On  doit  tour  ce  qu'on  donne  ici  de  TAmérique  Méridionale,  à 
l'excellente  Carte  Efpagnole  de  M.  k  Crux,  dont  on  a  déjà  parlé,  à 
laquelle  on  ne  s'eft  permis  d'autres  changemens  que  de  l'alfujettir  à  quel- 
ques points  qui  ont  paru  bien  déterminés.  Ces  points  font  Portobelp  » 
Panama  ;  ces  deux  villes  font  à  l'égard  l'une  de  l'autre  : 

Panama,  41%  o  à  l'E.  de  Portob.  (Delisle.) 

23',  o  à  TE. (PoppLi.) 

■ 16',  o  à  r£. (Speer.) 

I',  o  à  l'O. (D'ANViLLF.Am.M'érid.) 

' 4',  o  à  l'O.  — {Idem.  Am.  Sept.) 

■= 14',  7  à  l'O. (Jefferys.  G.  d.  Mex.) 

31',  o  à  l'O. (La  Crux.) 

' 33',  o  à  l'O. (Ulloa.) 

—  36',  o  à  ro. (BELLiN.G.d.  Mex.) 

15',  5  à  l'O. 

Selon  ces  Auteurs ,  Panama  feroit  1 3  '  ■,  ^  iova  au  plus  iG' ^  3  à  l'Ouefl 
de  Portobelo.  M.  la  Crux  y  met  un  quart  de  degré  de  plus  j  mais  peut- 
être  appartient-il  aux  Efpagnols  d'apprendre  aux  autres  nations  à  quoi 
on  doit  s'en  tenir  à  cet  égard. 

Sur  le  Pérou  on  a  fuivi  y  avec  l'auteur ,  les  longitudes  de  Don  An- 
tonio de  Ulloa,  quoiqu'elles  foient ,  ainli  que  celle  de  Panama,  er! 
général  un  peu  plus  grandes  que  ne  les  donnent  les  obfervations  du 
P.  Feuillée  &  celles  des  Académiciens  François ,  lors  de  la  mefure  d'un 
arc  du  Méridien  au  Pérou.  On  a  placé  la  Conception  par  yj'^iô',  o 
d'après  cinq  éclipfes  du  premier  fatellite  de  Jupiter ,  obfervées  par  le 
P.  Feuiilée ,  Se  félon  une  occultation  d'étoile  par  la  Lune  du  même  Père , 
calculée  par  M,  le  ^-lonier.  Le  cap  des  Vierges  a  été  placé,  félon  MM. 
Narbourought ,  Bougainviile ,  Cook ,  Sec.  Sc  l'on  trouve  que  ce  cap 
doit  être  environ  1  plus  à  l'Oueft  que  fur  la  Carte  de  M.  la  Cruxv 
Buenos-Ayres  cft  pofée  fur  Tcccultation  d'une  étoile  par  la  Lune ,  ob- 
fervée  par  le  P.  Feuillée ,  Sc  calculée  par  M.  de  Chabert.  Il  y  a  ,  félon 
cette  obfervation,  entre  la  Conception  Sc  Buenos-Ayres  14"^  if  cnlor^ 
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girude,  &  M.  la  Crux  confomme  la  même  quantité  fur  fa  belle  Carte» 
Rio  -  Janeiro  eft  placée  iur  des  obfervations  d'éclipfes  des  fatellites  de 
Jupiter,  par  M.  Godin ,  combinées  avec  des  diftances  de  la  Lune  à 
différentes  étoiles  .  par  MM.  de  la  Caille  &c  d'Après  j  la  longitude  ré- 
fultante  eft  de  44*^  48',  6.  La  pofition  de  Cayenne  fe  fonde  fur  les 
©bfervations  de  MM.  Richer  6c  de  la  Condamine.  St.  Jofeph  ,  dans 
rifle  de  la  Trinité ,  a  été  fixée  dans  le  trajet  de  la  Barbade  à  Portobelcr. 
On  a  auïïî  comparé  d'autres  longitudes  obfervées ,  à  celle  de  la  belle 
Carte  Efpagnole ,  telles  font  celles  d'Arica ,  de  Coquimbo  ,  de  Val« 
paraifo  ,  &c.  &:  les  latitudes  de  Valdivia  ,  de  Juan  Fernandez  ,  du  Porc 
Sr.  Julien ,  du  cap  Blanc  ,  de  Tifle  Ste.  Catherine ,  de  la  baie  de  Tous- 
ies- Saints ,  d'Olinde  ,  &c.  On  a  trouvé  que  cette  bonne  Carte  étoit 
toujours  renfermée  entre  les  écarts  des  obfervations.  On  a  enfin  tracé 
les  limites  des  poffelïions  Efpagnoles  6c  Portugaifes  fuivant  le  traité  de 
Î778.  Les  difficultés  qu'on  y  a  rencontrées,  ont  été  applanies,  moyen- 
nant les  fecours  abondans  qu'a  procurés  TAuteur  de  THiftoire  Philofo- 
phique  &  Politique  des  EtablifTemens  6c  du  Commerce  des  Européens 
dans  les  deux  Indes  i  c'eft  même  à  fa  confidération  qu'on  a  bien  voulu 
nous  communiquer  la  belle  Carte  Efpagnole  de  M.  la  Crux,  qui  ne 
contient  pas  encore  ces  limites  ,  ÔC  qui  n'eft  pas  même  publique.  On 
en  a  extrait  la  Carte  générale  N^.  19  ,  6c  les  Cartes  particulières  N.""  30 , 
31,  33,  34  6c  55.  Le  détail  précieux,  6c  en  grande  partie  neuf,  eft 
entièrement  dû  à  l'habile  Auteur  Efpagnol,  A.u  iurpius ,  on  a  partagé  le 
Bréfîl  en  neuf  provinces  eu  gouvernemens ,  dont  les  divifions  récentes 
ont  été  fournies  encore  par  l'Abbé  Raynal ,  qu'il  tenoit  de  Portugais' 
très  -  inftruits  de  l'étendue  de  ces  gouvernemens  j  ce  qui ,  avec  les  limites 
lefpedlivcs  des  poiTeATions  Efpagnoles  bc  Portugaifes  ,  pourra  déformais 
fervir  au  moins  à  corriger  les  Cartes  ôc  les  méthodes  de  géographie , 
jufqu'à  ce  que  les  eirconftances  occafîonnent  de  nouveaux  changemens. 

La  Guyane  Hollandoife  ,  prefque  entière,  bc  la  Guyane  Fran- 
çoife  vieîq.nenc,  comme  on  l'annonce  dans  le  titre,  de  MM.  les  Ingénieurs- 
Géographes  François.  Ce  tableau  offre  la  connoifTance  la  plus  nouvelle 
6c  la  plus  parfaite  que  l'on  puifle  avoir ,  quant  à  préfent ,  de  ce  pays. 
On  doit  la  communication  des  originaux  de  cette  Carte  aux  égards  qu'on 
a  pour  l'Auteur  de  l'Hiftoire  Philofophique  &  PoHtique. 

Les  Isles  Antilles,  en  particulier,  font  appuyées  fur  des  ob- 
^îvations  d©nt  on  a  déjà  fait  ufage  dans  la  Carte  dti  golfe  da  Mexique. 
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On  y  ajoutera  que  M.  de  Fleurieu  trouva  en  1769  ,  avec  deshorîoges 
marines  ,  le  Fort  St.  Pierre  de  la  Martinique  <5',  9  de  degré  plus  occi- 
dental que  le  Fort- Royal  ',  ainfi  le  Fort  St.  Pierre  e(l  auCTi  bien  détiTminé 
que  le  Fort-Royal  ;  on  a  encore  la  longitude  de  la  pointe  du  Prêcheur  y 
la  latitude  &  la  longitude  de  la  pointe  des  Salines  ,  celles  du  cap  Ferré  5 
Se  enÇin  les  latitudes  de  la  pointe  de  Macouba&  du  Bourg  du  Cul-de-fac- 
Robert.  (F.  le  voyagedeMM.de  Verdun  y  Borda  ù  Pingre  ai  îjjl  &  tyji,.) 
L'IsLE  DE  St.  Domingu  e  eft  appuyée  fur  la  poiîtion  du  Cap- 
François  ,  dont  on  a  déjà  fait  mention  i  fur  la  longitude  du  petit  Goave , 
qui  eft  de  75*^  9',  o  ,  &  fur  fa  latitude  de  i2>^  17',  o,  félon  des  obfer- 
vations  de  MM.  Godin  ,  Ulloa  &  Bouguer  ;  fur  la  longitude  du  Fort 
St.  Louis  de  75*1  38',  &:  fur  fa  latitude  qui  eft  de  18  18',  7,  fuivanc 
les  obfervarions  du  P.  Feuillée  ,  comparées  à  celles  qui  ont  été  faites 
en  d'autres  lieux.  On  a  encore ,  par  les  horloges  marines  ,  les  pofirions 
du  cap  Samana  ,  du  vieux  Cap  -  François ,  de  la  Grange  ,  du  Mole 
St.  Nicolas-au-Bourg  ;  ôc  dans  les  débouquemens  de  cette  ifle ,  on  a 
h  pofition  de  la  grande  Inague  ôc  de  l'Ifte -au- Château.  (Voyage  de 
MM.  de  Verdun  ,  JBorda  &  Piagré.  )  On  a  en  outre  la  latitude  ob- 
fervée  de  la  petite  Caïque  à  la  pointe  N.  E.  des  ifles  Turques  à  la  Caye 
de  fable  ,  &  à  la  grande  Saline  à  la  pointe  S.  En  outre  M.  de  Verdun, 
a  eu  occafion  depuis ,  d'avoir  exaétement  la  latitude  de  la  pointe  N.  O, 
de  la  petite  Inague  de  ii"^  3  5'3  9  >  &  de  découvrir  que  cette  ifle  gît 
N.O.  ^  O.  5Sî',  N.  &  S.E.  i  E.  3'4f',S. 

La  Jamaïque  eft  fondée  fur  la  longitude  de  Port-Royal ,  qui  eft 
de  jcf^  2.'»  53  fuivant  deux  éclipfes  de  Lune  &  un  paftage  de  Mercure 
fur  le  Soleil.  Il  n  a  pas  été  auili  facile  de  déterminer  la  latitude  de  cette 
place  ,  ni  le  giftement  de  toute  Tifle.  Harris  fait  la  latitude  de  Port- 
Royal  ae  17^  40'.  M.  Campbell  a  obfervé  la  longueur  du  pendule  fur 
la  rivière  Black  à  1 8^^  de  latitude  ;  mais  cqs  obfervations  ne  s'accordenc 
pas.  Voici  fommairement  ce  qu  on  a  fait  pour  lever  cette  difficulté  :  On 
z  pris  ,  d'après  fept  des  meilleures  Cartes  ,  la  diftance  de  la  pointe 
Morant  à  la  pointe  Negrjll  du  Sud  ,  &  on  a  trouvé  151"",  o  :  1 5 1*" ,  o  ; 
?38'",  o  :  iji-î»,  5  :  $54-",  o  :  lyj'",  o  :  lé^*",  o.  La  différence 
en  latitude  entre  ces  points ,5  fuivant  les  mêmes  Cartes,  eft  de  7'  ;  }i'  \ 
2.0  ;  2.9  j  50'  j  30' j  &  39'  y  félon  ces  données  ,  après  quelques  pré- 
parations ,  on  a  trouvé  le  finus  de  l'angle  que  fait  le  parallèle  avec  la 
fene  de  la  poi;ite  Eft  à  la  pointe  Oueft ,  de  o,  16',  j6 ,  il  répond  à 
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fi  3z'.  La  dlftance  entre  les  deux  pointes  dont  il  s'agît  eft  de  147",  d  ; 
non  en  prenant  le  milieu  arithmétique  entre  les  diverfes  longueurs 
fournies  par  les  Cartes  ,  mais  par  une  méthode  qui  promet  plus  d'exac- 
titude ;  en  conféquence  la  différence  vraie  en  latitude  eft  de  14',  ^6^ 
Oh  a  cherché,  avec  tout  le  foin  poflîble ,  la  fomme  des  latitudes  de 
la  pointe  Morant  ôc  de  la  pointe  de  Negriil  du  Sud  ,  félon  quinze  in- 
dications de  part  ôc  d'autre  ,  on  a  trouvé  cette  femme  de  3  ô**  i  '  ^  j 
qui ,  avec  leur  différence  ,  donnent  la  latitude  de  la  pointe  Morant 
de  17"^  48",  7,  &  celle  de  la  pointe  de  Ncgrill  du  Sud  de  i§^  15',  1, 
Cela  fait  voir  la  latitude  de  Port-Royal  de  17**  jo',  z,  plus  grande 
d'environ  10'  que  Harris  ne  l'a  indiqué  :  on  a  cherché  avec  le  même 
foin  la  largeur  de  l'ifle  j  mais  c'eft  trop  s'étendre  fur  la  Jamaïque. 

L'IsLE  DE  Cuba  s'appuie  principalement  fur  la  pofîtion  de  la  Ha- 
vane dont  il  a  été  queftion.    On  a  de  plus  fixé  quatre  points  de  la  côte 
feptentrionale  j  entre  les  lieux   obfervés  de   Tifle  St.  Domingue  &  la 
Havane ,  en  plaçant  ces  points  femblablement  à  ce  qu'ils  devroient  être 
félon  quatre  Cartes  différentes.  On  a  enfuite  cherché  la  pofîtion  du  cap 
Crux ,  référé  à  la  pointe  de  Maizi  &  à  la  Havane  j  &c  rapporté  encore 
à  Port-Royal  &  à  la  Havane.  On  a  trouvé  ,  par  ce  moyen ,  la  longitude  dut 
cap  Crux  de  80'  9',  6.  De  ce  cap  à  la  Trinité  ,  on  a  en  longitude  107',  02 
114',  4:   izi',  o:  izj'j  4j  &  de  la  Trinité  àla  HavanCj  on  a  119',  o  : 
1Z3',  4  :   130',  o  &■  157',  4:  d'où  l'on  a  tiré  ï  16',  8  Ôc   iiy^  6', 
ainfi  la  longitude  de  la  Trinité  efl  de  Sz^^'j  4,  ôc  fa  latitude  de  zi**  48',  o, 
par  Don  Marcos  qui  obferva  aufïî ,  en  cette  ville  ,  l'éclipfe  totale  de 
Lune  du  zz  Mai  1714»  On  a  encore  fixé  le  cap  St.  Antoine,  en  le 
rapportant  à  la  Vera-Crux  ôc  à  la  Havane  ;  St.  Yago  ,  en  le  référant  à  la 
pointe  de  Maizi  ôc  au  cap  Crux  ;  Bayamo ,  en  faifant  dépendre  fon 
emplacement  du  cap  Crux  ôç  de  St.  Yago ,  ôcc.  Quant  aux  points  in- 
térieurs de  l'ifle  ,  où  il  y  a  des  obfervations  de  longitude  ,  tels  que  font 
le  St.  Efprit  ôc  le  Port-au-Prince  ,  on  n'a  pas  dû  s'y  affujettir  fans 
confulter  les  diftances  ,  tant  parce  que  les  obfervations  font  uniques 
en  chaque  lieu  ,  que  parce  que  ces  villes  font  trop  voifînes  ,  pour  que 
l'erreur  pofïible  dans  i'obfervation  ,  ne  puifïè  pas  faire  une  partie  confî- 
dérable  de  l'intervalle  qui  doit  les  féparcr.  L'erreur  paroît  être  ici  d'en- 
viron un  fixicme  de  la  diflance  ,  qu'elles  font  trop  foible  j  ôc  ces  ob- 
fervations femblent  donner  la  longitude  abfolue  trop  forte  d'environ 
yn  demi  degré.  C'eft  peut-être  là  toute  la  précifion  qu'on  pouvoir  attendra. 
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en  1714»  d'une  émeriîon  du  premier  fatellite  de  Jupiter  en  chaque  lieii-s^ 
fur-tout  l'une  d'cmr'elles,  n^ayaiit  point  eu  de  correfpondante  du  moins"' 
à  Paris, 

Pour  le  détail  de  cette  ide  ,  les  noms  des  dix- huit  jurifdidîons  qu'on  y 
a  établies  en  177  y ,  avec  le  nombre  des  cures  &  la  dillance  en  lieues  de 
chaque  iurifdiâ:ion  à  la  Havane ,  &c.  ont  été  communiqués  par  M,  TAbbé 
Raynal ,  qui  les  devoit  à  l'eftime  qu'on  a  pour  lui.  Il  y  en  a  quelques- 
anes  qu'on  n'a  pas  ofé  infcrire  dans  la  Carte,  parce  quMles  n'étoient 
pas  nommées  fur  les  plans  les  plus  détaillés  de  cette  ifle  qu'on  a  con- 
fultés  5  ou  parce  qu'un  autre  nom  les  a  dérobés  aux  recherches  ,  ou  bien 
encore  parce  que  les  diflànces  indiquées  n'étoient  pas  toutes  exactes  3 
yraifcmblablement  par  erreur  de  copie. 

La  Guadeloupe  fe  fonde  fur  la  ville  de  la  Baflè-Terre  ,  décerminé-e 
en  longitude  par  les  horloges  marines,  &  en  latitude  par  MM.  Duglos^ 
Varin  &  Deshayes ,  vérifiée  par  d'autres  obfervations  &  par  MM.  de- 
Verdun,  Borda  &c  Pingre  eux-mêmes^  Pour  le  détail ,  afin  de  ne  rieri ' 
omettre  d'effentiel ,  onaconfulté  une  très-grande  Carte  dé  cette  ifle 
|u:ovenant  du  dépôt  des  Colonies, 

On  a  fait  mention  ci- devant  des  obfervations  fur  Icfqueîlcs  s'appuie  ' 
la  Martinique.  Le  Ledeur  eft  prié  d'y  avoir  recours. 

Les  CÔTES  feptentrionales  d'Afrique  ont  pour  bafe  lés  longitudes 
&  latitudes  de  Cadix  ,  de  Gibraltar,  d'Alger,  de  Tunis,  par  M.  le 
Baron  de  Thot  ;  de  Tripoli ,  de  Malthe  ,  d'Alexandrie  &  du  Caire  5  ^ 
les  latitudes  de  Rosette ,  de  Damiette  ,  cette  dernière  eft  plus  grande 
que  félon  M.  de  Ghazelles  de  i",  6,  par  M.  de  Niebuhr;  &  s'éteiidanï ' 
au  Nord ,  celle  de  Maretimo ,  dé  Pàlernle  ,  de  Siracufê  &  de  Meflîne  ;  - 
les  longitudes  &  latitudes  de  k  Canée  &'de  Candie  ;  &  fur  la  latitude 
de  Rhodes,  par  M.  de  Chabert ,  plus  grande  de  i',  3  que  félon  M.  àz 
Chazelles.  Oii  remarquera  ,   fur  les  obfervations  précédentes,  que  la 
longitude  d'Alger ,  félon  Téclipfe  de  Lune  obfervée  par  M.  Shaw ,  a 
|>aru  trop  forte  ;  on  a  référé  cette  ville  aux  points  déterminés  à  l'Eft 
&  à  l'Oueft  d'Alger ,  &  ort  a  mis  feulement  au  nombre  des  données 
la  longitude  de  M.  Shaw  :  par  là  on  a  trouvé  que  cette  ville  éroit  à 
l'Orient  de  Paris  de  o**  $\' ,  La  longitude  de  Tripoli  eft  de  ii^  ^'  3» 
En  comparant  aux  obfervations  du  P.  Feuillée  les  conclufions  que  divers 
Aftronomes,  tels  que  MM.  Lieutaud  ,  Harris,  Defplaces,  &c.  en  ont 
4oniié£s,  On  na  pas  emièicnient  fuivi  la  longitude  de  Païenne^  tclW 
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-^u*cHe  fe  conclut  d  une  éclipfe  du  premier  fatellite  de  Jupiter  ,  faite 
dans  le  fiècle  précédent ,  par  M»  de  Chazelles  i  on  en  a  ufé  comme  de: 
îa  longitude  qui  précède  de  M.  Shaw.  Q«oi  qu'on  n'ait  pas  fuivi  U 
longitude  d'Alger,  de  ce  favant  Anglois ,  on  lui  doit  le  détail  d'une 
partie  de  l'intérieur  du  pays  contenu  dans  cette  Carte  :  <mi  doit  le  refte 
à  THiftoire  d'Afrique  de  Jean  de  Léon ,  à  Marmol ,  à  Dapper ,  &c. 

A  la  Carte  précédente ,  fuccède  celle  de  la  partie  occidentale  de  l'an- 
cien continent  :  elle  s'appuie  fur  la  détermination  de  Cadix  ,  fur  celle 
de  Funchal ,  fur  celle  de  plufieurs  points  de  l'ifle  de  Ténéritfe  ,  fur  la 
détermination  de  l'ifle  de  Corée  ,  &  en  conféquence  ,  fur  celle  du  cap 
Verd ,  fur  la  détermination  de  la  Praya  en  l'ifle  de  St.  Yago ,  de  l'ifle 
,de  May ,  l'ifle  de  Fuego  ,  &  de  celle  de  Brava.  (  Voyage  de  M.  de 
Fleuricu  &  celui  de  MM.  de  Verdun  &  Pingrê.  )  Entre  Cadix  &  le 
,cap  Verd  3  on  a  fixé  le  cap  Cantin ,  le  cap  Bajador  &  le  cap  Blanc  , 
par  des  moyens  géographiques ,  qui  ne  laiflent  prefquc  rien  à  deflrera 
A  l'égard  du  détail ,  il  vient  des  relations  les  plus  récentes  ,  en  pré- 
férant ,  en  quelque  forte ,  les  Cartes  des  Auteurs  qui  ont  été  à  portée  de 
tiien  voir  le  pays;  tels  font  entr'autres  MM.  Adanfon,  l'Abbé  de  Manet, 
les  voyages  nouvellement  publiés  de  nos  habiles  navigateurs,  &c. 

L'Afrique  eft  d'abord  la  rédudkion  des  Cartes  de  détail  dont  on 
s'eft  entretenu.  Quant  à  l'intérieur  de  l'Ethiopie ,  on  s'eft  appuyé  d'une 
part  fur  les  points  déterminés  de  la  cote  occidentale  d'Afrique  ,  &  de 
i'autre ,  aux  bords  du  Nil  fur  Sennar ,  Dungola ,  Afuan  &  le  Caire  ;  8S 
pour  avoir  la  longitude  des  points  intermédiaires ,  on  a  placé  fembk-» 
blemcnt ,  félon  diverfes  Cartes ,  Tombut ,  Agadcs ,  Tibedou ,  Ghana  ,' 
Germa,  Za>rila,  Bournou ,  Temalma,  Gaoga ,  &c.  Puis  on  s'eft  appuyé, 
au  midi ,  fur  divers  points  de  la  cote  de  Guinée ,  &  au  feptentrion ,  (ur 
des  points  dr,  bord  de  la  Méditerranée,  &  on  y  a  référé  les  points  précc- 
dens  ,  afin  d'en  obtenir  les  latitudes  j  par  là ,  ces  lieux  remarquables  , 
comme  autant  de  fignaux  plantés  dans  cette  vafte  région  ,  ont  fervi  à 
en  achever  la  defcription.  L'intérieur  de  cette  partie  du  monde  n'eft 
guère  mieux  connu  qu'anciennement.  Nulle  nation  moderne  ne  le  frc-; 
quente. 

Pour  décrire  Terre-Neuve,  Tlfle-Reyale ,  l'Acadie  &  le  Canada j"* 
on  s'eft  appuyé  fur  le  bourg  de  l'ifle  St.  Pierre ,  fltué  à  yS*  51',  i  de 
longitude  occidentale  de  Paris ,  &  par  46J  46',  5  de  latitude.  Cette 
l^n^t^ide  fe  déduit  du  rapport  des  horloges  marines  A  ScS  àzlA.h, 

Q  1 
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Roi  ,  conduites  par  M.  Caffiiii  le  jeune  ;  de  l'iiorloge  marine  de 
M.  Berthould  N°.  8  &  de  la  montre  S  de  M.  le  Roi,  conduites 
par  MM.  de  Verdun,  de  Borda  &  Pingre;  des  diftances  de  la  Lune 
aux  étoiles ,  par  les  mêmes  ;  de  l'éclipfe  du  Soleil  aux  ifles  Burgeo , 
rappotté  à  St.  Pierre  ,  &  du  témoignage  des  meilleures  Cartes  ,  aflu- 
jetties  avant  aux  points  fixes  les  plus  proches  de  St.  Pierre.  Delà  au 
cap  de  Raye  ,  fitué  par  47^  56',  8  de  latitude,  on  a  trouvé  2.^  51',  3 
en  longitude  ;  ^  du  même  bourg  au  cap  de  Raze  ,  fitué  par  la  latitude 
4^*^  ^l' i  5  3  oi'i  ^  trouvé  1*^  55',  5  ■>  ce  qui  donne  à  la  côte  méridionale 
de  Tille  de  Terre-Neuve  y'' 47',  8  en  longitude.  Cette  conclufion  ne 
peut  manquer  d'être  jufte  ;  on  y  a  employé  huit  des  Cartes  les  plus 
détaillées  ôc  les  meilleures ,  &c  Ton  a  apporté  dans  leurs  combinaifons 
tour  le  foin  dont  on  eft  capable  ,  d'où  Ton  infère  que  la  longitude  par 
une  éclipfe  de  Soleil  aux  ifles  Burgeo  ,  efl:  trop  forte  d'environ  y'.  Après 
avoir  fixé  les  points  les  plus  remarquables  de  la  cote  du  Sud  ,  parmi 
lefquels  on  avoit  la  latitude  exa6be  du  Port  des  Trépalïes ,  par  M.  de 
Chabert  ;  on  a  cherché  la  longitude  des  principaux  caps  des  côtes  de 
TEft  &  de  TOued  de  cette  illc ,  excepté  la  latitude  de  la  ville  de  Sti 
Jean  qui  étoit  connue  de  47^  54^  Oj  ôc  celle  du  cap  Normand  qui  a 
été  obfervée  de  ^i"*  58',  4.  Dans  cette  difcuflion  ,  le  point  le  plus 
important  à  fixer ,  étoit  le  Nord  de  Tifle  Kerpon  ;  il  s'eft  trouvé  plasé 
par  yi'^  43 'a  1  de  latitude  ,  ôc  à  56^  ij' y  2  de  longitude;  tant  parles 
différences  particulières  en  longitude  des  points  qu'on  a  fixé  le  long 
des  côtes  orientales  &  occidentales ,  que  par  les  différences  qu'on  a 
trouvé  en  rapportant  le  Nord  de  cette  ille  au  cap  de  Raze  &c  au  cap 
de  Raye ,  &  en  le  rapportant  encore  au  bourg  St.  Pierre  &  au  cap  de 
Raze.  Si  malgré  notre  travail  &  nos  recherches,  la  côte  orientale  a 
encore  befoin  de  vérification  ,  c'eft  que  la  plupart  des  vaifTeaux  qui 
fréquentent  ces  parages ,  ont  pour  objet  une  pèche  abondante  ,  &  non 
la  perfeâiion  des  Cartes. 

Le  cap  de  Nord  de  Tlfle-P^oyale  q(ï  à  6i^  ii',  6  de  longitude  ,  en 
le  référant  au  cap  de  Raye  &  à  Louisbourg  -,  la  latitude  du  cap  de  Nord 
a  été  obfervée  ,  à  terre  ,  par  les  Anglois  ;  celle  des  ruines  du  Fort 
Dauphin  Ta  été  pareillement  par  Mi  de  Chabert  ;  &  la  longitude  de 
Louisbourg  obfervée  en  17^0,  par  cet  Officier,  eft  de  6i^  12.',  z  ,  Ôc 
fa  latitude  de  45^  53',  7  ;  Pille  de  Scatary  eft  déterminée  ,  en  latitude, 
par  des  cbfeivations  à  rçrre  3  &  en  longitude  ,  fuivant  fa  diftance.  à 
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Louisbourg  ,  par  le  même.  Uanfe  de  Fronfac  eft  à  65'*  39',  3  de  lon- 
gitude ,  &  par  45**  37'  de  latitude ,  obfervécs  auiîi  par  M.  de  Chaberc. 
A  l'aide  de  ces  points ,  on  en  a  fixé  divers  autres  au  contour  &  dans 
Tintéricur  de  l'iflè^  par  des  moyens  géographiques  très  -  multipliés  ôc 
très-étendus. 

UAcADiE  s'appuie  fur  Tanfe  de  Fronfac,  fur  Is  Port  de  Canceau  &  fur 
le  cap  de  Sable  ,  fitué,  fuivant  les  obfervations  &  les  remarques  de  M.  de 
Chabert ,  par  67  j8',  9  de  longitude  ,  ôc  par  43^  23',  4  de  latitude  à  la 
pointe  Sud  de  l'ille  placée  au  midi  du  cap  de  Sable  ;  fur  le  plan  de  Chi- 
boudou  ,  levé  par  le  même  Officier.  Sur  cette  Côte  méridionale ,  on  a 
placé  femblablement  à  ce  que  demandoient  fept  Cartes ,  divers  points' 
parmi  lefquels  Halifax  s'eil  trouvé  à  ^y''  51',  8  de  longitude  ^  &  par 
44'^  39'  4  de  latitude. 

Après  cela  on  a  cherché  à  fixer  Port- Royal  ou  Annapolis ,  en  le  réfé- 
rant au  cap  de  Sable  &c  à  Panfe  de  Fronfac  ;  au  cap  de  Sable  &c  à  HaHfax  j 
à  Halifax  &  à  Tanfe  de  Fronfac  ;  on  l'a  enfin  trouvé  à  6-/^  39%  1  de 
longitude  ,  &  par  44'  48',  i  de  latitude.  On  a  aulïi  arrêté  le  cap  St.  Marie 
fitué  à  la  côte  Oueft  dePAcadie ,  par  des  moyens  géographiques  ;  en  voicî 
îe  procédé  pour  exemple.  Ayant  trouvé  la  diftancc  de  la  pointe  de  Baca- 
rea»  (vers  le  N.O.  du  cap  de  Sable)  à  Annapolis ,  de  8 1"""'"  ,  on  a  trouvé  à 
proportion ,  de  la  pointe  de  Bacareau  au  capSte,  Marie  41™,  9,  côte  de  l'A- 
cadie  "^"^  ;  47^^,  o,  de  Chabert  ;  48'" ,  1,  d'Anvillc ,  49™ ,  o,  JefFerys  ;  49"  o, 
Acadie''^  J  51",  x,  Belfin,  57'",  5,  Mitchel;  ^x™,  4,  Popplê^  63",  8,  la 
Borde '^'•-  j  6^"",  o  ,  Montrefor  j  88"",  3  ,  Southack.  Er  d' Annapolis  au  cap 
Ste.  Marie  on  a  trouvé  38'",  i  ,  Popple  ;  38'",  5 ,  Mitchel  ;  41"",  f ,  côte 
^e  l'Acadie^'^  46"^,  6  ,  Acadie^"^;  47".  4  >  Bellin;  48",  3 ,  de  Cha- 
bert i  50"",  6,d^AnviHei  51™  1 ,  Jefferys  ;  61",  i,  Montrefor;  65"",  ;  , 
la  Borde '^''-';  70"",  5,  Southack.  Cherchant  la  femme  de  ces  diftances  en 
mettant  tou}ours  la  plus  grande  avec  la  pkis  petite  ,  Ôc  ainfi  graduelle- 
ment ,  puis  prenant  un  milieu ,  on  trouve  cette  fomme  de  loy*" ,  8.  En- 
faite  pour  découvrir  chaque  diftance  en  particulier,  on  a  afforti  les  petiiés 
avec  les  petites  ,  les  moyennes  avec  les  moyennes  ,  &  les  grandes  avec 
les  grandes  ,  toujours  graduellement.  Après  cela,  ayant  égalé  la  fomrae 
des  termes  de  chacun  des  onze  rapports  qui  en  ont  réfultés  à  105"",  8  , 
On  a  eu  de  nouveaux  termes ,  fur  lefquels  opérant  comme  fur  les  précé- 


{a)  Cçs  Cattes  fom  manufçrites» 
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dens ,  &  répétant  le  même  procédé  plufieurs  fois ,  on  a  découvert  pôm 

rapport  final  Jr- ^ .  Outre  ces  diftances  abfolues  ,  on  a  la  latitude  du 

cap  Ste.  Marie  de  44"^  14',  o  ,  JefTerys  ;  de  44'  iG\  o,  de  Chabert^ 
de  44"*  17',  5,  d'Anviile  j  de  44''  17',  4  ,  Bellin  j  de  44**  1$' ,  o.  Mon- 
tré for  j  de  44*^  i6',  8  ,  MitcKel  ;  de  44^  51',  o,  Popple  ;  d'où  Ion 
a  affez  cxadement  44**  \C\  7.  En  référant  le  Fort  de  Beau-Séjour  à  Port- 
]R.oyal ,  au  cap  de  Sable  ,  à  Tanfe  de  Fronfac  ôc  à  Halifax ,  on  a  trouvé 
ce  Fort  à  66^  10',  z  de  longitude  ,  ôc  par  4J*^  45'  de  latitude. 

Entre  Beau -Séjour  &:  Gafpereau  ,  à  l'entrée  de  la  rivière  du  même 
nom  ,  dans  la  baie  Verte,  il  y  a  14',  5  de  longitude  ;  ainfi  Gafpereau 
eft  à  66**  5',  7  de  longitude  ,  &:  par  la  latitude  obfervée  de  4^**  59',  o. 
Afin  qu'on  puifTe  appercevoir  le  moyen  qu'on  a  employé  fur  Gafpereau  & 
dans  plufieurs  endroits  de  cette  Analyfe,  on  va  le  détailler,  en  cherchant 
!a  différence  en  longitude  entre  l'anfe  de  Fronfac  &  le  cap  Louis  ;  c'cft 
un  de  ceux  qu'on  met  en  ufage ,  lorfqu'il  n'y  a  qu'une  des  deux  extré- 
mités de  fixe.  On  trouve ,  fur  fix  des  meilleures  Cartes,  entre  ces  points, 
les  différences  en  longitude  fuivantes  ,  li',  7  ;  zj',  J  ;  if'j  7>  2,6',  o  « 
z8',f&3o'9-,  tandis  que  les  différences  en  latitude  font  56', oj  15', yj 
ai',  5  ;  20',  o  ;  î6',  o  &  1 1',  o.  On  a  multiplié  la  plus  petite  différence 
en  longitude  ,  par  la  plus  grande  en  latitude  ,  &  encore  par  le  cofînus 
o ,  697  de  la  hauteur  polaire  moyenne ,  &  ainfi  graduellement ,  &  il  eft 
yenu  fix  redangles  j  dont  chacun,  par  une  efpècede  milieu,  eft  546'",  i. 
En  effet ,  les  différences  en  longitudes  doivent  être,  à  peu- près,  récipro- 
ques aux  différences  en  latitudes  ,  fi  l'on  veut  que  les  fix  Cartes  tendent 
toutes  à  donner  la  même  furfece  dans  cet  efpace.  La  vraie  différence  en 
latitude  eft  de  15^0,  la  hauteur  obfervée  au  cap  Louis ,  étant  de  46* 

jufte,  &  celle  de  l'anfe  de  Fronfac  de  4 j**  37'  :  or  ,  ^p^o'é  7^^^  ^.z'  4  j 
c'eft  la  diffërence  cherchée,  par  conféquent  la  longitude  du  cap  Louis 
eft  de  ^4**  1' ,  7.  Entre  ce  cap  &  Gafpereau ,  on  a  fixé  divers  points  dont 
on  ne  dira  rien  afin  d'abréger. 

La  pointe  Eft  de  l'ifle  St.  Jean ,  eft  par  <Î4<i  3',  7  de  longitude ,  rap- 
porté au  cap  Louis  ;  la  latitude  obfervée  de  cette  pointe  eft  de  46'*  30', 
Le  Fort  Amherft  au  Sud  de  Charlotte-Town,  étant  référé  à  Gafpereau  & 
au  cap  St.  Louis  ,  eft  à  éyi  zo',  5  de  longitude  &  par  la  hauteur  obfervée 
de  46"*  iz',  I ,  félon  M.  Holland,  qui  a  levé  le  plan  de  l'ifle.  La  pointe 
Kord  de  cette  ifle  eft  à  <$ô'  i§%  i  de  longitude,  &  par  474  6\  7  de 
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Hauteur  ,  conformément  au  plan  de  M.  Holland,  référant  à  cette  pointe 
Celle  de  Scomina ,  on  la  trouve  à  67a  4'  o  de  longitude ,  &  par  47d  10',  $ 
de  latitude.  Rapportant  la  partie  Oueft  de  Tiflc  Amherfl: ,  une  des  ifles 
delà  Madeleine  3  i^.  au  cap  de  Raye  &  à  la  pointe  de  Scomina  j  2°.  au  cap' 
de  Nord  de  l'ifle  St.  Jean ,  èc  au  cap  de  Raye;  5^.  au  cap  de  Nord 
de  rifle  Royale  &  à  la  pointe  de  Scomina  ;  4"^.  au  cap  de  Nord  de 
Tifle  St.  Jean  &c  au  cap  de  Nord  de  l'Ifle  -  Royale  ;  f*.  au  cap  de  l'Eft 
de  l'ifle  St.  Jean  &:  au  cap  de  Nord  de  la  même  ifle  :  on  trouve  j 
par  une  efpèce  de  milieu  entre  les  cinq  longitudes  qu'on  en  a  tirées  3 
celle  de  l'Ouèft  de  l'ifle  Amherft  de  ^5^  <^6^  9.  Enfuite  oh  a  fixé  Tifle 
Anticofti ,  en  la  référant  au  cap  de  Raye ,  à  la  pointe  de  Scomina  &  à 
POueft  de  l'ifîe  Amherft  ,  on  trouve  pour  la  pointe  S.  E.  65'^  56',  5  de 
longitude ,  &  de  latitude  49^  i7.\  2  ;  &  pour  la  pointe  Oueft,  66^  25% 
2.  i  &  49**  yi'  2. 

Avant  de  figurer  le  fleuve  St»  Laurent^  il  a  été  avantageux  de  fixer 5 
le  long  de  Ton  long  cours  ,  la  pofition  de  quelque  point  remarquable  , 
comme  Québec.  Pour  cela  011  a  jugé  d'abord  convenable  de  pofer  Bofton,  " 
Afin  d  y  réufïîr ,  on  a  confukë  les  Tranfadions  Philofophiques ,  les  Tran- 
fadîoils  Américaines ,  on  a  calculé  la  longitude  de  Cambridge  ,  d'après 
îe  paflage  de  Mercure  de  1745  3  ^  on  a  fiiit  ufage  de  celle  que  donne  le 
partage  de  Venus  obfervé  à  Cambridge  en  17(^9  :  coniriie  cette  ville 
eft  plus  Oùeft  que  Bofton  de  17  à  18"  de  tems  ,  &  plus  au  Nord  de 
ï  '  I  de  degré  ,  an  a  raftemblé  fept  déterminations  de  la  longitude  de 
cette  capitale  de  la  Nouvelle- Angleterre,  (Se  quatre  autres  dépendantes  de 
e'ombirjaifons  géographiques  ,  référées  aux  points  fixés  à  l'Eft  &  à  TOueft 
de  cette  ville.  Afin  qu'en  puifle  voir  de  cjuelle  manière  on  a  exécuté  ces 
opérations  ,  on  va  expliquer  une  des  quatre  combinaifoûs  dont  il  s'agit. 
On  fuppofe  New- York  à  76^  19%  7,  &  la  pointe  Sud  de  i'ifle  du  cap  de 
Sable  à  67  58',  9;  ainfi  la  différence  en  longitude  entre  ces  points  eft 
de  500',  8.  Il  y  a,  à  proportion  ,  du  cap  de  Sable  à  Bofton,  d'après  fept 
Cartes  différentes,  27^',  9,  Mitchel;  iSé^,  o,  d'Anville  j  296',  0^ 
Popple;  317',  5,  Southacki  319',  i,  Green  ;  5-22',  7,  Nouvelle- Ecoflè 
éé  JefFerys  ,  combinée  avec  là  Cafte  de  New-England  ;  322',  8,  Bellin  3 
&  de  Bofton  à  Ncv-York  il  y  a  178',  i  ,  New-England  5178',  2  , 
Bellin  j  181',  7,  Green  ;  1S3',  3,  Southack;  204',  8,  Popple3  214',  8^ 
d'Anville  j  224',  9,  Mitchel.  Mettant  les  petites  différences  enfemble  3 
aff^^rtifrant  de  même  les  moyennes  les  unes  avec  ks  autres  j  ^  içs  grandes 
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3.VQC  les  grandes,  on  aura  fept  rapports,  dont  égalant  la  Comme  des  tëmies 

de  chacun  à  500',  8  ,  il  viendra  ,  en  aiTortifTant ,  f|H  '  f^^  -  ^^  • 

Ia3,   a      190,  5      19^»   3  ' 
?o(;.   o  .  r^o^,  Ç  .  310,   3  .    317,   Ç     r>  '   X-      ^  1  *  ' 

"Î^T^  •  7^677  •  fesrf  •  f^Tô*  Répétant  les  mêmes  opérations  trois  ou 
quatre  fois ,  on  aura  finalement  7777^?  Le  Sud  de  Tifle  du  cap  de  Sable 
eH:  par  6j^  5^'  9'->  Y  ajoutant  j    6^  2  ,  qu'on  vient  de  trouver  ,  on  aura 
U  longitude  de  Bofton  de  75    5'   i.  Des  onze  données  dont  on  vient 
de  s'entretenir  ,  on  a  conclu  75*^  s' >  4  3  pour  la  longitude  de  Bofton  i 
fa  latitude  eft  de  41   ii',  5  ,   fuivant  le  plan  du  Havre  de  Bofton  de 
M.  Desbarres,  laquelle  eft  conftatée  par  les  obfervations  de  M»  de  Cha- 
bert  en  1779,  faites  à  terre.  En  rapportant  Québec  à  Bofton  &  à  la  pointe 
Scomina  \  à  Bofton  &:  à  Ne^xr-York  j  à  New  -York  &  à  Scomina  j  à 
Pliiladelphie  &  à  la  pointe  de  Scomina  \  à  Philadelphie  &:  à  New-York', 
à  Philadelphie  &  au  cap  de  Sable  5  à  New- York  &:  encore  au  cap  de 
Sable.  On  trouve  Québec  par  73*^  19',  9  i  fa  latitude  a  été  trouvée  par 
M,  Deshayes  de  46*^  j)',  o.  Ceft  en  longitude  i*^  17',  de  plus  qu'elle 
n'cft  indiquée  dans  la  Connoiflance  des  Tems.  Il  feroit  difficile  ,  fans 
doute ,  d'oppofer  à  cette  longitude  quelques  obfervations  bien  faites , 
qui  puiîent  l'atténuer  fen^blement.  Depuis  QLiebec  jufqu'à  l'ifle  An- 
ticofti ,  on  a  déterrniné  fur  les  bords  du  fleuve  huit  points  différens.  On 
a  procédé  de  même  pour  la  côte  des  Eskimaux  ,  depuis  l'ifle  Anticofti 
jufqu'au  Nord  de  l'ifle  Kerpon  ,  Se  même  au-delà. 

On  a  enfuite  arrêté  fur  la  côte  de  la  Nouvelle- Angleterre  ,  cinq  points 
ditférens  entre  Beau-Séjour  &  Bofton  ,  fur  quoi  on  avoir ,  pour  foutenir 
cette  côte  à  une  hauteur  convenable  ,  la  latitude  du  Fort  Pentagouet  de 
ii-4^  11',  3,  &  celle  de  Pifcatawai  de  43*^  7',  o  ,  obfervées  par  M.  Richer , 
Aftronome  exad  &  célèbre  ,  pour  avoir  fait ,  à  Cayenne  ,  la  première 
expérience  fur  le  raccourci  (Tement  du  pendule  ,  en  allant  du  Polc  à  l'E- 
quateur. Cette  côte ,  en  général ,  eft  trop  au  Nord  3  fur  prefque  toutes 
les  Cartes,  de  11  à  21  minutes. 

Au-deftbus  de  Bofton  on  a  fixé  la  pointe  méridionale  de  la  volute  que 
forme  le  cap  Cod  :  la  Providence,  dont  la  latitude  obfervée  eft  de  41^  50', 
7  j  &  dont  on  a  trouvé  la  longitude  de  73^  28',  9  :  Tifle  de  Nantuket  ; 
la  pointe  de  Montock  à  l'Eft  de  Long-Ifland.  Voici  comme  on  a  fixé  cette 
dernière  pointe.  Sachant  que  la  diftance  de  New- York  à  la  Providence 
çft  de  144'",  4  ;  celle  de  la  Providence  à  la  pointe  de  Montock  eft,  à 
proportion  ,  félon  fept  des  meilleures  Cartes  ,  de  60"",  o  \  la  diftance  ds 
'    ■     ■■  New  -  York  j 
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-Nc^-York.j  à  la  même  poime  ,  eft  de  105 n^,  o.  D'ailleurs  ,  d'après  douze 
indications  de  la  différence  en  laticude  entre  chaque  point ,  on  a  trouvé 
que  cette  pointe  étoit  plus  Nord  que  New- York  de  14',  8  ,  ^  plus  Sud 
que  la  Providence  de  54',  i  ;  d'où  il  fuit  que  la  pointe  de  Montock  eft 
à  74''  4',  o  de  longitude,  &c  par  40*^  5^',  6  de  latitude.  Suppofons  pour- 
tant que  New- York  Toit  à  7(5**  19'',  7  de  longitude;  &  par  40*  41',  8  de 
latitude  au  Fort  •■,  mais  cela  réfulte  des  obfervations  qu'on  y  a  faites  ea 
1769,  combinées  avec  celles  qu'y  avoir  faites  M.  Burnet  auparavant.  Cette 
longitude  s'accorde  avec  celle  que  font  trouver  les  combinaifons  géoçra-» 
phiques  les  plus  étendues,  à  i',  5  de  moins  près. 

L'angle  de  pofîtion  entre  New- York  &  Albany  eft,  fuivant  neuf indî- 
jcations  ,  de  7^  ii.'  du  Nord  à  l'Eft  ;  la  latitude  de  cette  dernière  place  efl 
de  42,1 43',  6^  fa  longitude  eft  ,  par  conféquent ,  de  7  j  i  J9',  î. 

Retournant  à  Québec,  afin  de  finir  fur  le  Canada.  D'après  fix  Cartes  des 
plus  eftimées  ,  on  a  trouvé  Mont-Réal  à  75"*  50',  7  de  longitude ,  &  par 
45'd,  47',  I  de  latitude.  Frontenac  à  78'' 6',  4  de  longitude,  &:  par  44**  29'', (î 
de  latitude.  Ofv/ego  à  78^  30',  i  de  longitude,  &  par  434  2.6',  9  delatitude, 
Ofwego  a  de  plus  été  référé  à  Albany.  On  avoir,  pour  s*aider  dans  cette 
occahon ,  diverfes  indications  de  la  hauteur  polaire  de  ces  derniers  lieux, 
données  par  les  Miffionaires  Jéfuites ,  &  par  des  Ingénieurs  François. 

En  partant  d'Ofwego,  on  a  trouvé ,  par  des  combinaifons  un  peu  moins 
entendues,  le  Fort  de  Niagara  à  80  44'',  i  de  longitude ,  &:  par  45*^  27^,  J 
de  latitude ,  le  Fort  du  détroit  à  84'^  y }  ',  1  de  longitude ,  &  par  42  34',  f 
de  latitude  \  le  Lac  Michigan,  à  la  pointe  la  plus  Sud ,  par  89  00',  i  de 
longitude ,  &  à  42*^  i9'>  o  de  hauteur  ;  le  Lac  Supérieur  dans  la  partie  la 
plus  à  l'Eft,  par  87''. 42',  i  de  longitude,  &  à  48  9',  o  de  latitude i  le 
Lac  Supérieur,  dans  la  partie  la  plus  à  l'Ouefl;,  par  94  10',  7  de  longi-^» 
tude  ,  &  à  45^  44',  o  de  latitude  ;  le  Saut  St.  Antoine  à  96'  20',  2  de 
longitude,  &  par  44"^  23',  5  de  latitude.  On  a  aufll  trouvé  l'emplacement 
du  Fort  du  Qiiefne  à  82**  22^,  4  de  longitude  ,  &  par  40  "  y9^  4  ;  mais 
-en  le  référant  avec  foin  à  Philadelphie  &  à  Winchefter,  dont  les  poll- 
utions font  bien  détermmées ,  comme  on  le  verra  dans  peu. 

La  Louysiane  &:  la  Floride  font  fondées  fur  des  obfervations  dont 
-on  a  fiiit  mention  en  analyfant  le  golfe  du  Mexique.  On  s'eft  aulïi  appuyé 
fur  les  lieux  fixés  dans  les  contrées  environnantes,  afin  de  donner,  aux  pays 
^u'on  vouloit  décrire ,  une  étendue  convenable.  Du  coté  de  l'Oueft ,  la 
IJouvelie-Oiléans  (3i  le  Saut  de  St.  Antoine  5  ont  fait  avoir,  en  généi^l^ 
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îe  glflement  du  MifTifïîpi;  plafieurs  obfervations  de  latitude  ont  arrêté  3' 
à  très-peu  près  ,  la  hauteur  de  divers  points  de  fou  cours  ;  tel  eft  le  con- 
fluent de  la  Rivière  Rouge ,  obfervé  par  M.  le  Sueur ,  celui  de  pludeurs 
autres  rivières  qui  viennent  payer  au  MifliiTipi  le  tribut  de  leurs  eaux  ,  le 
confluent  de  l'Ohio ,  &c.  On  a  de  plus ,  au  haut  de  cette  rivière ,  le  Fort 
du  Quefne,  dont  la  pofîtion  fera  discutée.  On  s'eft  appuyé  en  outre,  fur 
ie  Sud  du  Lac  Michigan&  furie  Fort  du  Détroit ,  points  dont  ila  déjà  é:e 
queflion.  Dans  la  partie  de  TEft ,  on  s'cfl:  fondé  lur  Winchefter  &  fur 
Tugelo  :  on  dira  inceffamment  un  mot  fur  les  moyens  qu'on  a  employés 
pour  les  fixer.  Du  refte  ,  la  partie  infer  cure  &  celle  de  TOueft  de  cette 
Carte,  font,  en  grande  partie,  Fouvrage  des  Ingénieurs  François,  à 
Toccafion  des  révolutions  furvenucs  d  ns  ces  contrées,  lorfque  la  France 
en  étoit  en  pofleffion.  Les  autres  parties  de  cette  Carte  font  dues  aux 
Voyageurs ,  aux  MilTîonnaires ,  fur-tout  au  P.  Maire  ,  Jéfuite  ,  &  à  quel- 
ques Cartes  gravées  de  manufcrites  Fr:nçoires  &  Angloifes. 

Les  Etats-Unis  de  l'amerique  Septentrionale  ont  pour  bafe  îes 
poficions  de  Bofton  ,  d'Albany,  de  New -York  ,  dont  on  a  parlé  :  ces 
Provinces  s'établlffent  fur  la  pofition  de  Philadelphie  ,  appuyée  fur  le 
palTage  de  Vénus  de  1769  ,  &  fur  nombre  d'obfervations  des  fatellites  de 
Jupiter ,  fûtes  dans  cette  capitale  de  la  Penfylvanie  ,  ou  dans  des  lieux 
voifins  :  la  longitude  qui  en  réfulte  eft  de  77»  5  y',  4 ,  &  fa  latitude ,  bien 
obfervée  ,  eft  de  39'^  56',  9.  Enfuite  on  a  fixé  divers  points  contigus  à  k 
baie  de  Chefeapeake ,  tels  font  entr'autres  Baltimore ,  Annapolis,  Alexan- 
drie ,  Marleborought  &  Williamsbourg.  Delà ,  s'éloignant  davantage  du 
rivage ,  on  a  placé  Winchefter ,  en  référant  cette  ville  à  Philadelphie  ,  à 
Baltimore ,  à  AnnapoHs ,  à  Alexandrie  &  à  Marleborought  :  on  a  trouvé 
que  Winchefter  devoit  être  à  81*^  z'  de  longitude  ,  &  par  39''  27',  9  de 
latitude.  En  outre,  on  a  fixé ,  depuis  la  baie  de  Chefeapeake,  divers  points, 
dont  quelques-uns  font ,  le  cap  Flatteras ,  le  cap  Fear  ,  le  cap  Carteret, 
Beaufort  &;  Savannc  h  \  puis  allant  dans  les  terres ,  on  s'eft  attaché  à  bien 
pofer  la  ville  de  Tugelo  ,  en  la  rapportant  au  cap  Fear  ,  au  cap  Carrerer  3 
à  Beaufort  &  à  Savannah  :  Tugelo  s'eft  trouvé  ,  par  ces  moyens  réunis  j. 
a  86'  z8',  7  de  lon-gitude ,  &  à  34    1 3',  6  de  latitude. 

L^AMÉRiçiT_^E  Septentrionale  eft  la  rédudion  des  morceaux  qui  en 
offrent  le  détail  j  à  Fégard  des  régions  qu'ils  ne  préfentent  pas,  on  a  profité 
de  ce  qu'il  y  a  de  plus  nouveau  &;  de  mieux  avéré.  On  a  pofé  le  Port  dfr- 
^e  San  Ulas  3  en  vil  on  par  5  j  43  '  de  latitude  ^  félon  le  dernier  voyage  de&. 
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irpagnoîs  dans  ces  parages  peu  connus.  On  a  fait  ufage  pour  l'Archipel 
du  Nord ,  fîtué  à  l'Eft  de  l'Afie  ,  de  la  Carte  publiée  en  Rufïîe  il  y  a  quel- 
ques années  \  pour  la  baie  d'Hudfon  bc  de  Baffin  ,  des  Cartes  qu'ont  valu 
les  dernières  tentatives  des  Anglois  pour  découvrir  un  paflage  au  N.  O.  \ 
pour  le  Groenland ,  de  la  Carte  de  M.  Anderfon ,  fur  les  obfcrvations  de 
la  Million  Danoife;  pour  la  partie  du  Sud-Oueft  de  riilande,  de  la  Carte 
de  MM.  de  Verdun,  de  Borda  (Se  Pingre,  &c. 

On  a  cru  devoir  joindre  ici  une  Carte  de  fupplément  contenant  les  iflcs^ 
Vierges,  &  les  plans  particuliers  de  plufieurs  des  ifîes  Antilles,  dont  le 
détait  n'a  pas  paru  Tuffifant  dans  la  Carte  générale  de  ces  ifles.  Ces  Tup- 
plémens  font  extraits  des  Cartes  particulières  de  M.  Jefferys  ,  Géographe 
Awglois  :  on  n'y  a  fait  qu'un  feul  changement ,  on  a  remonté  l'ifle  de  St. 
Euftache,  par  rapport  à  celle  de  St.  Chriftophe ,  de  4%  parce  que  la  ville- 
St.  Euftache  y  écoit  à  17    25'  de  latitude ,  tandis  qu'elle  eft  réellement  par 
17^19',  fuivant  les  obfervations  de  MM.  de  Verdun,  de  Borda  &  Pingréo 
Ces  fupplémens  différent ,  à  quelques  égards  ,  des  mêmes  objets  qui  font 
fur  la  Carte  générale  ,  dans  laquelle  on  s'eft  appuyé,  en  grande  partie ,  fur 
les  obfervations  nombreufesSc  fur  la  Carte  de  MM.  de  Verdun ,  de  Borda- 
&  Pingre.  L'ifle  de  Ste.  Lucie ,  qui  diffère  le  plus  en  excès  de  celle  de; 
M.  Jefferys ,  y  eft  réduite  de  celle  de  M.  Bellin  de  1763 ,  où  TAuteur  aura  pu 
prendre  pour  échelle,  le  mille  ftatué  d'Angleterre,  au  lieu  du  mille  d'ufage  j 
©u  bien  M,  Jefferys  aura  employé  le  mille  d'ufage ,  au  lieu  du  mille  ftatué. 
Les  premières  Cartes  de  cet  Atlas  font  deux  Mappemondes  ;  fi  l'on 
n'en  parle  que  vers  la  fin  de  cette  Analyfe ,  c'eft  qu'elles  ont  été  conftruite& 
les  dernières ,  comme  cela  devoir  être.  La  première  eft  fur  la  proje<jtion 
ftéréographique  ordinaire ,  à  laquelle  on  eft  habitué.  Elle  repréfente  le 
globe  d'une  manière  plus  naturelle  qu'aucune  autre  proje6lion.  Les  mé- 
ridiens y  coupent  les  parallèles  à  angles  droits ,  &  les  degr-és  de  ceux-ci  y 
diminuent ,  de  l'Equateur  aux  pôles ,  comme  fur  la  fphère.  Quoique  le 
cadre  de  cette  Mappemonde  foit  plus  grand  que  dans  les  autres  Cartes  de 
cette  coUedlon ,  les  deux  hémifphères  enfemblc  ne  contiennent  pas  plus 
de  furfacc  que  les  autres  Cartes  de  ce  recueil,  parce  que  la  rondeur  retran- 
che aux  angles  du  cadre  &  au  milieu  de  fa  longueur,  fix  efpaces  mixtilignes 
extérieurs  à  la  Mappemonde.  Cette  Carte  offre  une  idée  générale  de  tout- 
le  globe,  les  noms  &  les  capitales  des  principaux  Etats  &  des  plus  grands- 
fleuves.  Ce  premier  coup-d'œil  a  paru  fufïifant,  &  peut-être  même  plus 
^avenable  que  s'il  offr©it  un  plus  ample  détail^  On  a  puifé,  dans  les» 
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meilleures  fources ,  les  obj'^rs  que  nos  Cartes  plus  particulières  ne  con- 
tiennent pas;  tels  ^onc  la  Nouvelle-Hollande  Ôcla  Nouvelle-Zélande,  les 
ifles  Carolin.-s,  Tifle  de  Tayti ,  &c. 

L'autre  planisphère  eft  tracé  fur  la  projeébion  de  Mercator,  uCtée  dans 
la  marine.  C'eft  Tinverfe  de  la  première  projedion.  Il  peut  être  avantageux 
de  préfeiiter  ainfi  le  même  objet  fous  différens  points  de  vue.  Dans  celle- 
là,  le  globe  eft  repréfentéen  deux  hémifplières ;  dans  celle-ci.  Ci  furfece 
eft  développée  fur  le  même  plan  ;  là ,  le  Nord- Eft  de  TAde  ,  l'Iflande, 
font  fur  deux  hémifphêres  différens  ,  &  il  eft  embaraftant  de  les  rappro- 
cher 5  même  par  la  penfée.  Ici  ces  objets  font  contigus ,  ils  font  enfemble  » 
cela  vient  de  ce  qu^on  a  pris  ,  à  TEft  &:  à  l'Oueft ,  pour  les  bords  du  plaît 
de  ce^te  Carte  ,  le  méridien  qui  coupe  le  moins  d'objets  pofTiblei  il  en 
auroit  été  autrement ,  qu'il  eût  été  facile  ici ,  en  pliant  la  Carte  en  cylindre  , 
de  rapprocher  les  parties  les  plus  orientales  des  plus  occidentales.  Sur  la 
première  ,  il  eft  difficile  de  mefurer  les  diftaiices  i  fur  la  féconde ,  les 
degrés  du  méridien  interceptés  entre  les  lieux  dont  on  defire  la  diftance  , 
en  font  l'échelle  naturelle.  On  a  réuni ,  par  extrait,  dans  cette  dernière 
Mappemonde ,  les  vents  généraux  &  les  moufTons  ;  ces  objets  fe  trouvent 
par  parties  dans  les  autres  Cartes  de  cet  Atlas ,  mais  ils  n'y  font  pas  un 
tout.  On  les  a  défîgnés  par  des  hachures ,  tracées  fur  la  Mer  avec  des 
Hèches  qui  en  montrent  la  diredion.  La  connoiflance  de  ce  phénomène 
n'eft  pas  encore  allez  répandue  en  France.  Les  détails  qu'en  renferme 
l'Hiftoire  Philolophique&  PoHtique ,  avec  ce  qu'on  en  préfente  dans  ce 
recueil ,  concourront  à  la  rendre  plus  familière. 

Voilà  l'Analyfe  abrégée  qu'on  s'étoit  propofé  de  faire  de  cet  Atlas, 
elle  a  même  entraîné  plus  loin  qu'on  ne  s'étoit  promis  d'aller.  Quoiqu'on 
ait  fupprimé  autant  d'objets  qu'il  a  été  poffible ,  &  d'autres  qu'on  nz 
lailTé  qu'entrevoir ,  fur-tout,  quand  ils  ne  tendoient  pas  à  Hxer  de  grands 
efpaces  dans  chaque  région  qu'on  devoit  décrire.  L'ouvrage  d'ailleurs 
étoit  aftez  confidérable  ,  &  les  connoi (lances  de  détail  répandues  prélen- 
tement  fur  le  globe  ,  jointes  à  la  multitude  d'obfervations  qu'on  y  a  faites, 
ne  permcttoicnt  guère  de  rendre  cet  écrit  plus  court  ;  ou  bien  il  auroit 
fallu  jouir  d'un  loilîr  plus  long  que  celui  dont  on  a  pu  difpofer.  En  con-" 
féquence ,  il  a  fallu  concentrer  fon  énergie ,  &  faire  des  efforts  afin  que 
,cet  Atlas  puifte  répondre  à  l'ouvrage  pour  lequel  il  a  été  expreflément 
dreiTéo  Si  nous  y  avons  réulïi ,  nos  deiirs  font  fatisfaits. 

Fin  de  V Analyse  4e  l'Atlas, 


Lipiv  /■  ('/  le-i-  ouiihint.t 


/V?  1 


Livre  l.et  j-uii'O/iMf 


tît/fçiiuJc    du  Méridien  Je  l'/J-le  Je  f^ 


Nf2 


TrunlJ^""'"^"  "'<•  ^^ï 


Lw.J.etle 


ej'  suwans 


loiunludc      du     JTmx/im      J<.'       ^'j<i'^e     Je     Fer  , 


A'"  3 . 


j^ndre  '  ^ciUp  ■ 


J.jmfi/uM  Jitjf^//,^  Jg  IJj-U  JcF^r 


f.i'ff.fidi' 


»/f<r,to,/,-  duJCirjdu-n  Jt  l'I-i-l''  •''•  ^'" 


;v-:7 


^  o  jv    ,.       Vjf,„    s 


i.aTiirquip:  d'Europe  /J 

et  celle  il'vVsiE,         '^ 

IioiM- 1(1  ptirlL'  j'i/iHV  tliuij-  lÀrahii' 
Par 
M .  lioime,  Ini/mieiir-JIi/iiroijrap/le 
de  laJl.irine.    ' 

,_    Milita  Jt  Iw^uir  .lit^JM,  Bffire' . 


S.  y«L  '  -^ 


P.v\t.nuU{J-  ,(t  n-nri  <ù  22 


^>^>-e-' 


.ffjrme^f   Jf   lo  .ztt  D^rt 


^.'^^^rA.bi  y?-  :J?>fi^^>  ^^ir^  ^  j^^-^^e'---.      •...,.,7 


ÎAlep» 


*-    n'Av  R  1  QU  E^E  j,^:? 


RABIE>  PeTRKE: 


»/,./w"'ï-T('/ 

\,J  K  ^  ^^  ^  ^ 

£      «      î'      -^ 


7i-  i/,,.!!"^''"  'i'^uu 


^« 


.i.v.n. 


m  8. 


LES  Royaumes 

d'Espagne 

ET  DE  Portugal: 

Par 

M.  Bonne,  //i<7^  Hy  dro^graphe 

de  la  Marine 


i 


y 


r.m.Ki . 


m  ji 


'(   QUAi^C 


..-■M 


ÊIAVARA  :CAI,I!ONOOS    _    ^j-j,,^'--'"-' 


W.?^  uîr^iiDiu  j 


■tj» 


-^'^>ra 


Mi'JAco 


i^/j,-i:i.r 


il 


(■    liopes  Ik.ninivôï 


()     C'    Ï-:    A    N 


/)A'/,//  HAUTE  HT  DE  LA  BASSE 

Guinée, 

depuis  la  Ki\iere  de  Sierra  l^eona 
lus  ou 'au  Cap    Neo-ro. 

/'iir  \\.  Wanwi'^  Iiup'nùur-Hi/tlroi^ran/ie  -' 
(^e  la  JïiWifte  . 


V 


-45b^:' 


— — 9 


%iae  .UtÎL-'i  Jtt  i  'jp  I^pt,F 

'^Wi   .     ,  Ambou 


R'V  i>'ANzieo| 

Mlco.o    ^      \ 


PMln' 


''".. 


Lœre  r,Il,IU,l\-. 


l.mjihuli  duJU^J,,,,  Jilhk  ./.-  F' 


UiK  i,ii,in,i\-.r- 


^Vf    i: 


Lit'  J,ii,ui,irj 


C  ARTE 

de  la  Partie  Lifenciire 

DE  l'Inde  ek  deçÀduCangi 

c^niU'naiit 
l'Isle  de  Ceylan,  l'Es  Cotes  de 
Malabar  et  de  C'oromandel; 
le  Pays  compris  entre  ces  Cotes 


/-/;.//to/..  A,fe;,,  ,„  ,/,  //./,■  J>-  h 


P  E  R         S         E 


-""il: //al/.      _    \  "'" 


X-       ••-'■■•r 


,  A,,,/.-/-  .</<* 


îjr "V ï    ^  ^<^Iambo  '^ 


^ ^1^*, — V 


logai 


#'aH\ 


..al-Gadil 


^'.-         .>^ 


JHafct 
\jiÉ*CvtiaMu 


\     *i-.i 


1  tJtarch  nu  Jata 


Echelle 

Ji'/ijritt^  dE^fïfpte  denji  aiiDtfi'. 


l"**..-.,,,. 


G^i-'- 


Atme^Jr 

ihi^itej 

^..- 

^ 
■^ 

«/) 

LlhtC^r  1 1'' 

n^  ,/r  fnmce 

./f 

«., 

ffarûit 

^Jl 

,/),;. 

.•'''' 

-WVucaRU.-el 


"L/,/".*"^"''"'  "i'  «"■'•■• 


Carte  de  i/Araiue, 

</«   Golfe  Persku'e,  ci  de  la 

Mer  Rouoe, 
avec  L 'Ko  YP  TE ,   LA  Ni  'Ji  lE  et 

k'ÂDlSSlNIE. 

Pur 

M.  Bonne,  /,i./m:hir  -  ffi/c/m/ruf/ie  Je 

la    Marine    > 


€ 


I.ir.  I  II  III  Cl  IV 


Av,,,„„./,.^       ,,    ^.  i„i.  ,,!■„_ 


Carte  des  Isles 
DE  LA  Sonde, 

ET  DES  ISLES 

MOLUQUES. 

/'or  M.  Bonne ,  Ingénieur  -~ 
Hydrqijraphe  de  la  Marine  , 


/'n'/>i<-iii,'nl  i(il,-,f 


/,/,".  n.ni.ix.xjj 


^  '- 

M 

5  "• 

.5 

?  ■" 

!• 

r 

§■  H 

t:ri 

?   ? 

*!    "T 

p 

n^ 

■?  1 

i^  -i 

è  ^1 

i  t 

s'."' 

i  j 

ïï} 

LlJ 

0 
3 

c« 

<» 

w 

■s 

a 

^ 

rw 

^ 

t 

' 

1 
Si 

c 

z 

r5 

)//■- 


'.«^î;' 


TiAf  -*'J,£ 


tw«.*^p- 


x/j 


:if!!-^ 


5        X-/M., 


'I^t 


**' 


îVi 


>l>f,TnT'BET  V   V 


N/Vn'' 


"35^ 


F ^^    ■■  /il    \VJ^"^ns^4/^C:-=»^ 

Carte  BELA  1  erse,  de  la  Géorgie JK*'i*n\        ToL  \}Jv'o 

ET  UEL*  lARTARIE  Lnue  PENDANTE  .       ^^^^     \\ 


Tarf' 


l.iv.  in  IV X  xm  <Vc . 


/■■-'«filuJe  j^^i^,  j,  U^hdeFer 


Aï4ENçS 


r^  ■ 


'^0'» 


^•«''"?^.^:v 


^^'^W^a 


LA  France 

[B4it  Genrralitrs', 

dres  se'e 
/fl/'  M.Bonne^ //ï/7^nr^fjy - 
ByJro^mplie  de  la  Jfarine  -'. 


[(anct  . 


w 


o'«^^^vS  U>  s    s    El 


^^'C 


è^-»' 


rx 


ITcLelle 


uim  s*j_       *■  1  1      i""-^,    ,;-""i    /;""'"a  '^, 


f BtoV*^  a^^^-^M> t*n5«';^fi„«j_  1»%/! T?jhr~'   -v^ 
10Ï 


Lmitj-Jfixrmtif.d^tJû  auD^re 

i       J, %       l 


\t  \i 


j,  ^t,»t.fu^  .i,  jO^ 


J  N 


y 


André  .fculp 


CmiKS  Parti cri,ii.RK  s 

os  Isles   (le    Franco,dp  Bcmbon  <•( 


(le  Roa, 


■•guc-  , 


M^irùiAf  lù  2û-  au  Deart'. 


1  i;. 


\ 


t'  \ HT i'.    ( ; i''\ i:' [i A [.  1'.   1) i: s   I M ,  1'. s 

, /,'/;/  Lv  /l./i,r,:r   ri-Jcx.n,.r  y//r,;,l 

1,11  l'iii.r  an,f>L'  .Ic'Uul. 

J\,r   M.T„.nur,n„.i..y,„r/,.-  Jr  1.1 


Liv.  V. 


Ififi/iluJe  éijtTfpJim  /'  Z"''" 


N-".     21 


~    ii^ist''''v'r4 


j'tw' 


L'Allé  ma  g  n  E^-^Kr/l^^^ 

LA  Bohème, 
ET  LA  Hongrie:. 


avec  une  partie  de  la 

POL  O  ONE 

Ar  M.  Bonne,    "^3^^c£rrT^;,^'jv^/^-„l(. 
Ing  enieiir-Hx)  droiji^aphej^f^J^lJr^^??;^ 
de  la  Marine  ,    )  .  „^id''''^i'r/j!.i 


L^-B^, 


KaIUV 


y.    t.  e  ^ 


Li'/<mf^^*^^*^      1     ftiSanû 


^^te  îo\olg^ 


H©^ 


,;.»W( 


/'^4 


^^ 

MaroJj} 

'Al 

.tB-SHT 

>-,  ^1 

.^isii 

■  M^ 

-,-»■*''':>' 
tS^ 

b3X 

*^~r  1 

rAlQTt 

■f""**-»^ 

^>4[ 

untJJ  _^ 

l       \ 

X'^  - 

rV''  I J 

1       ? 

■^J^jt^i. 

L^fc 

1  -I  »nM 

Rnr^l^^ 

V 

V^        \^^'^ 

ît^2 

,,-A*lr 

Ui^ 

\                  \- 

Liv.  ; 


lm,rilud,  A  i,;ri,IUn  dr  l'Uk  Je  I-e. 


N"  2.3 


A"?  24 


l,n,,,h,.!'-^-^'^'''-"'i-  r.ui.. 


lirn^ûujc  Ju  M^r^i.-n  Jt  U-k  Je Fr~ 


A'!'  i-.T 


!.,,n^iliiJr  duMéndu-n  Jg  p^ 


Liv'  n.x 


N".  26". 


/«'.  ;■/•  X, 


TjmiiUTpiil      *'"i 
-^ --32i.!/:'rj7Co.__ 

,     '^         .      ^ — _--'     Tempitaf\ 


2p 


A'^  .g/. 


GOLFE  ^^BlMÎEXfQîJ.lJspfe.---.,^ 

y  •^  ^  : ^'     -^ 

^Jc,»eiiopoc>dl-'-_^^^j.vaii.i«;^jg-         J3J,  lanouvTespagne. 

^'^<-ca»2i  j-'i!"»'»vi  ^S  Je  la  Manne 


PARTIE,    IVIERIDIONALE^ 
DE  l'ancien   MEXIQUE 

ov 


(ula 


S>   X^'^Y'^l!'^     ^'4'»"'- 


trr«lf       ù 

S   / 


4 


,  Lw.n.ets.. 

y     " 


{l'em 


'J^é  de^ 


Ï*S 


««tï 


rï"  -^îî^ 


\S»-    /'M^    ^-      Av 


ucpl^i 


il  les  /fopas«>g»i'„'». 


2VfjS. 


LE   NOUVEAU  MEXIQUE, 

AVEC  LA  PARTIE  SEPTENTRIONALE  DELANCIE-N, 
OU    DE   LA   NOUVELLE  ESPAGNE  , 

rsSar   AK    Bonne  ^  Injéiuew -^Hyé-oc/raphe  de  k  Marine 


"^T^Jan 


(AkaoTa»* 


i 


1  iTriantfilie 
5   Delconocu  ,,,„.__- 

■^ * 


Liv.  vil-  xasjl. 


l.on.^ilu.L-  Ju  Jf^j,^,,  y,-  /'fo/,-  Je- fa 


2P- 


^ 


.\-;'  il. 


4f    ISr     ia    ?.•    Se    ^ 
f  JeÙLrtilk  de  26'i  mSf 


Carte  du  nouv.  R"/ de  Grenade, de  la  Nou'-f  Andalousie, 

KT  DE  LA  GUYANE,  /,; 

iVEC  LES  Pays    LiMiritopHES  (^ui  en  sont  au  Sud.  u",..l 

Far  M.  Bonne,  Iiu/e'njeur -Hydrocfnif/ie  de  la  Marine.  ' 

\^^/./'ln,!:,.  ^  ili-Ciiiar.no. 


\^'  •Carthagei 


Mirin,.,  J,  2..  „, 


'AI.,: 


f»^ 


o  ■l''''\\.r,mil:i 


S--, 


..Nouv  .  Goir.  de    C  , 


.Effetiuc 


<:^\ 


li   JoBuei 


^rchlc 


"v» 


s  Roamnyna 
>  Maynaâ 


Njd»»^ 


N  D  A^  0    U    S   I   E 


'S^""io->'' 


|5^eBCaypu, 


bcUados 


S.  C/irirtj?[.'îi^ 


L^^jul  A  ('"'■•■i 


LmrihJ'  J"-""'-'^"  J.'Auu- 


I  "^i 


Lw   rm . 


LcrujihtJc  tht  ^Hèr 


V-      <  Pro  r . 


'*^-'T<.^i£f:.t^*^*^'J  \ 


^5^       "i  ^^  PlLDESCniQUITO^ 


»4«<t  //.«'<•  '^''  '^■•^  ■ 


vV;'  3^ 


-^ 


P6.  /)£  JiAUfA    'i 


l'a.  \  '-.®  -'E    _>   ■  „  _  ^^ijZbrtïWïj/i  A  .    ' 


*n^ 


lo„jùu.ùJaJ'"'^-"'^P., 


/..y,fo,/f  duM;^l;,„  .JfbAt  ,l-F.-> 


N"  3S 


^  4'' 


CwiïK  DE  i.A  Partie  Sepïextrionai.e 
duKresil. 


û-çteW^m^  p^  7tî^jjJ^^^_^^y^ 


ITama 


-^^ 


<^ 


x.  \/;  cfxtu 


N"-  3-, 


/.,,,„„,./.■  .^u-H'"-''--"  •'' /'■> 


l.n.„.,.l,   ./„     ,^,_j_  j^  ,U-    J.-  f--' 


/...„.„■/„./.■'■<■'■  ""••''■■". I,l\,' 


Ljn„iluJc  ,lu  ^;^^;^  y,  l-ifU  d'  f'r 


N".      3c 


i.M<,Lk  î^''™  "''  '•• 


Ltv-Xetxm, 


L,<n^,jibuù:    du  M^,J,„i  de  Mi  '^''  ^" 


N"^0. 


LES  ISLES  DE  LA  GUADELOUPE, 
DE  Marie  Galante,  de  la  Desirade, 

E  T    CELLES  DE  S   SAINTE  S  : 
Colonie  Françoi/e  dans  les  Antilles  . 

Air  M.  Bonne,  Imien': Hydrographe  /^i^'aùr^ 

■    ■     --  ,--<>-7te>^     ^^ 


de  /aJIarine 


eU  la  Chajoupi 


'de France  de  ISauDf 


i&r  ûn/e^  de  l'Oiuj-t 


•dEnhaul 
pour  U^  Fatj-^ettoi 


LUtu^r  Jfarai&f  de  2c  cuiB^n 
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Im^UuJi  Ml  -V"^""    J-!  P<zrù- 


■,-^t3^  as  i^-e- 


lrr{a,'t,i.il  dtt  J!^i,„  y,,  n.'lr  •li-l'f- 


i: 


N'42 


Carte  de  la  Partie  Septentrionale  d'Afrique, 

ou  DE  LA  BARBARIE  ; 

CONTENANT  LBS ROTAUjymS  Di  TRIPOLI, DE  TUNIS,  D'AlGER , 

DE  Fez  mtde  Maroc. 

Far  M.Boiuie,  Int^e'nieur-HiiJroijraphe  de  la  Jîarine. 
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/.■„.,;i„J.-  J"-"'i-'J  J^j:,,,:, 


Liiy.  ,îr.  xri et  \ni. 


Lon^iliule     du    MenJi„  de    l'/j-/e    cU   Fer 


LjnjituJe  Ju  Jlà-Uùn  de  /Un 


Mdre.'cuif 


f.i'u.xmeixrm. 


IfT^TJniJe  du  -ffeHJi'm   J.-  lïrk    Je  fer 
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Livxvn  XVIII. 


Lmi/itudi  du  Jlerii,i.n  di  Ujl'  'i^  f' 


N?48. 
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